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SONDAGE

Les Français prêts à 
concilier croissance 
et écologie P.10
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TÉLÉCOMS

La dernière offre 
4G de Free
passée au crible P.14

CINÉMA

« La Reine des neiges » 
renouvelle avec talent 
le genre de l’animation 
musicale P.24
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Records à battre 
pour les cadors
du PSG P.36
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En roue 
libre

Les cyclistes parisiens, 
de plus en plus 

nombreux, sont souvent 
montrés du doigt 

pour leur incivilité… 
A tort ou à raison ? P.2
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Une loi que les 
policiers auront du 
mal à appliquer P.8
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FAITS DIVERS
Arrêté pour viol 
quatre ans après les faits
Un sourd-muet de 24 ans 
a été arrêté mardi à 
Montgeron (Essonne) 
et placé en garde à vue. Il est 
soupçonné d’avoir violé une 
femme en 2009, alors qu’elle 
se promenait à vélo en forêt. 
Il a été confondu grâce à une 
trace ADN prélevée en 2009, 
a-t-on appris de source 
policière, confirmant 
une information de RTL. 

Une bijouterie braquée 
à la hache dans le 3e

Deux hommes ont braqué 
mardi matin une bijouterie 
de la rue Réaumur (3e), 
menaçant le personnel avec 
une hache, et sont parvenus 
à prendre la fuite à scooter, 
a-t-on appris de sources 
proches de l’enquête. 
On ne connaît pas le montant 
de leur éventuel butin.

secondes20

Alors qu’elle sortait d’un restaurant 
McDonald’s de Bobigny (Seine-Saint-
Denis), lundi soir, vers 22 h 10, une 
jeune femme de 28 ans a été agressée 
par un enfant. « Selon les premières 
déclarations de la victime, il s’agit d’un 
enfant d’une dizaine d’années qui lui 
a demandé de l’argent » avant de la 

poignarder, a précisé une source 
proche du dossier. Son agresseur « lui 
a porté un coup de couteau à l’abdo-
men avant de prendre la fuite », a pré-
cisé à l’AFP une source judiciaire.
La victime, d’origine haïtienne, a 
été hospitalisée à l’hôpital Avicenne de 
Bobigny. Son pronostic vital n’était 

« pas engagé » mardi, a relaté une 
source préfectorale. Lorsqu’elle a 
été hospitalisée, le couteau se trouvait 
encore dans son abdomen, ce qui a 
limité l’hémorragie.
Les policiers de la sûreté territoriale 
de Seine-Saint-Denis ont été saisis de 
l’enquête. W 

FAITS DIVERS

Une femme poignardée par un enfant à Bobigny

Mathieu Gruel

L es cyclistes auraient-ils à ce point 
la tête dans le guidon qu’ils en 
deviendraient des dangers pu-

blics ? « C’est assez énervant d’entendre 
cela, surtout quand on sait que le vélo 
reste le moyen de transport le plus 
sûr », estime Kiki Lambert, de l’asso-
ciation pour un Meilleur déplacement à 
bicyclette (MDB).
Car « l’accidentologie des cyclistes reste 
faible à Paris », confirme Laure Condo-
mines, conseillère technique du préfet 
de police pour la Sécurité routière. Ainsi, 
en 2012 dans la capitale, « sur les 8 000 
victimes d’accidents de la route, 629 
étaient des usagers de la bicyclette », 
selon elle. Et cela alors que le nombre 

de déplacements à vélo a doublé depuis 
2002, pour atteindre 650 000 par jour en 
2012. Malgré ces chiffres plutôt favo-
rables au vélo, « il y a un vrai sentiment 
d’insécurité qui peut être ressenti », 
explique Laure Condomines.
« Avant c’était simple, il y avait les mar-
cheurs et les voitures », note Bruno 
Marzloff, spécialiste des questions de 
mobilité et directeur du groupe Chro-
nos. Or maintenant, « l’évolution n’est 
pas toujours très claire pour ceux qui 
pratiquent cet espace public ». En 
cause, les aménagements, « encore 
insuffisants », malgré « une volonté 
des autorités de favoriser ce mode de 
transport », rappelle le sociologue. Du 
coup, « le vélo s’affranchit des règles 
et on peut le comprendre », estime 
Bruno Marzloff.  A la Mairie, on assure 

que « tout est fait pour assurer la sé-
curité ». Pour cela, « la notion de par-
tage de la route et la prévention » sont 
importantes, détaille-t-on à la préfec-
ture de police, qui n’oublie pas de « ver-
baliser, quand c’est nécessaire ». Car 

les cyclistes ont « des droits et des obli-
gations », rappelle Laure Condomines. 
Mais en attendant l’entente cordiale, 
« il y a un impératif à pacifier ces rela-
tions et encourager la coexistence », 
tranche Bruno Marzloff. W 

SÉCURITÉ ROUTIÈRE Les vélos sont souvent montrés du doigt

Les cyclistes, imprudents 
mais pas dangereux

« Avant c’était 
simple, il y avait 
les marcheurs 
et les voitures. »
Bruno Marzloff, directeur de Chronos 
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Après Anne Hidalgo, la candidate 
UMP à la mairie de Paris, Nathalie 
Kosciusko-Morizet, a rendu public 
mardi son patrimoine sur son site de 
campagne. On y apprend qu’elle est 
mariée depuis 2003 sous le régime de 
la séparation de biens, qu’elle est lo-
cataire dans le 14e (quartier Didot-
Porte de Vanves), qu’elle est « proprié-
taire d’une résidence secondaire, dans 
le département de la Manche, canton 
de Sainte-Mère-Eglise, évaluée à 
730 000 € », qu’elle a achetée en 2009 
par emprunt et apport personnel. Non 
assujettie à l’ISF, NKM est titulaire 
d’un compte courant de 3 515 €, d’un 
PEA de 4 901 €, d’un PEL de 30 000 €, 
d’un Livret A de 22 950 €, d’un livret de 
développement durable de 6 450 €. La 
candidate possède par ailleurs une 
Citroën DS3, modèle 2011, évaluée à 
12 981 € à l’Argus. Elle possède enfin 
« des biens mobiliers divers, pour une 
valeur d’environ 150 000 € » et dispose 
pour tout revenu de son indemnité 
parlementaire de 5 217 € net. W A. S.

MUNICIPALES

NKM dévoile 
son patrimoine 
sur son site

Les vélos sont souvent accusés de 
ne pas respecter le Code de la route.

Sur votre smartphone, une série 
d’infractions sur l’île de la Cité.
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RYTHMES SCOLAIRES
22 % de profs en grève jeudi
Selon l’Education nationale, 
22 % des enseignants du 
premier degré seront en grève 
contre la réforme des rythmes 
scolaires ce jeudi, dans 
l’académie de Paris. De son 
côté, le SNUipp-FSU 75 
annonce « plus de 30 % 
de grévistes et au moins 
quarante écoles fermées ». 
Une « manifestation régionale 
unitaire » est prévue jeudi 
à 14 h depuis le jardin du 
Luxembourg.

ENVIRONNEMENT
Allerte à la pollution 
aux particules
Airparif a prévu un épisode 
de pollution aux particules 
en Ile-de-France ce mercredi. 
La préfecture de police 
recommande aux 
automobilistes de réduire leur 
allure et la vitesse est limitée 
à 60 km/h sur le périphérique.

secondes20
LE CHIFFRE

8 000
C’est la somme, en euros, 

que Foncia 
a été condamnée à payer 

à l’UFC-Que Choisir 
par le TGI de Paris pour 

des pratiques illicites 
dans la location immobilière.

PRÉCISION

Hausse des tarifs 
et TVA
Contrairement à ce qui était écrit 
dans notre édition d’hier, la hausse 
des tarifs dans les transports en com-
mun est liée à la seule application 
mécanique par le Stif (Syndicat des 
transports d’Ile-de-France) de la 
hausse de la TVA dans les transports, 
qui va passer de 7 % à 10 % au 1er jan-
vier 2014. Tous les tarifs des trans-
ports franciliens, y compris ceux des 
forfaits longs, devraient donc augmen-
ter en moyenne de 3 % au 1er janvier 
2014, à l’exception du ticket à l’unité, 
qui reste à 1,70 €. W 

Michèle Alliot-Marie (MAM), défaite 
aux législatives dans son fief des Py-
rénées-Atlantiques, va-t-elle tenter de 
se recaser aux municipales à Neuilly-
sur-Seine ? Selon Le Figaro, l’ancienne 
ministre est évoquée pour porter les 
couleurs de l’UMP face au maire UDI 
sortant, Jean-Christophe Fromantin.
« Elle habite Neuilly depuis des années, 
y fait son marché, toujours avec beau-
coup de succès auprès des Neuilléens, 
indique une source du parti au grand 
quotidien de droite. Elle a le profil par-
fait. » Nicolas Sarkozy lui-même pous-
serait sa candidature, assure le journal.

« Les élus la réclament »
MAM convoite pourtant la place de tête 
de liste aux européennes dans la région 
Sud-Ouest face à Alain Lamassoure. 
L’entourage de MAM, contactée par 20 
Minutes, ne dément pas cette informa-
tion, sans pour autant la confirmer. 
« Elle s’exprimera en début de semaine 
prochaine, une fois que la loi sur le non-
cumul des mandats aura été adoptée, 
confie-t-on. On lui a proposé beaucoup 
de choses, comme se présenter à Mont-
pellier. Mais Montpellier serait aber-
rant, car elle n’y a pas d’attaches. » A 

Neuilly, en revanche, s’empresse 
d’ajouter ce proche de MAM, « les sym-
pathisants et les élus locaux la récla-
ment ». D’autres, à l’UMP, s’énervent 
qu’elle cherche à se recaser à tout prix 
après ses déboires électoraux.
Une rumeur avait déjà attribué à Jean 
Sarkozy des velléités de se présenter 
sous l’étiquette UMP à Neuilly, ce que 
ce dernier avait démenti formellement 
à 20 Minutes. W Alexandre Sulzer

MUNICIPALES

Michèle Alliot-Marie à Neuilly ?
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L’ex-ministre Michèle Alliot-Marie. 

Jérôme Comin 
(et William Molinié)

A vec environ 600 bijoux créés 
du XIXe siècle aux années 
1970, la plus grande exposi-

tion jamais consacrée à Cartier ouvre 
ce mercredi au Grand Palais. Rare-
ment une exposition n’aura rassemblé 
autant de bijoux d’une telle valeur. 
Dont il faut assurer la sécurité.
Selon Jean-Marie Kosinski, directeur 
de Monte-Carlo Protection privée 
(MCPP), « sur une exposition de cette 
importance, ils ont dû se préparer 
longtemps à l’avance car, comme on 
a pu le voir récemment, les bijoux sont 
dans le viseur des braqueurs ». 
Selon une source policière, le com-
missariat du 8e arrondissement, situé 
dans l’enceinte même du Grand Pa-
lais, ne participera pas outre mesure 
à la sécurité de l’exposition. « Comme 
c’est un événement privé, il incombe 
à l’exposant de prévoir sa propre sé-

curité, précise cette source. Cepen-
dant, des demandes particulières ont 
été faites auprès de la police concer-
nant le stationnement devant l’entrée 
de l’exposition. Mais aucune concer-
nant la sécurité à l’intérieur ou à proxi-
mité de l’établissement. » Du côté du 
Grand Palais, on ne souhaite pas com-
muniquer sur la question pour « des 
raisons évidentes de sécurité ».

« On conseille un agent 
pour 80 personnes »
« On a tendance à conseiller un agent 
pour 80 personnes minimum », pré-
cise-t-on du côté d’AUSP Sécurité. Les 
périodes de forte affluence font partie 
aussi des moments critiques en 
termes de sécurité, estiment les spé-
cialistes du secteur. Lors de l’exposi-
tion Cartier, il ne pourra pas y avoir 
plus de 400 personnes en même 
temps au Grand Palais.
Mais pour Jean-Marie Kosinski, le mo-
ment le plus délicat à gérer reste « l’ar-

rivée et le départ des bijoux, car c’est 
le moment où l’on est le plus exposé ». 
Un braquage suivant ce mode opéra-
toire a eu lieu en plein Paris début avril 
quand des malfaiteurs avaient attaqué 
un véhicule qui acheminait des bijoux 
du joaillier Van Cleef and Arpels à une 
séance photo. Le butin avait été estimé 
à près d’un million d’euros. W 

EXPOSITION La rétrospective consacrée à Cartier commence ce mercredi au Grand Palais

Des bijoux sous 
haute sécurité
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L’exposition rassemble environ 600 bijoux du XIXe siècle aux années 1970.

Dissuasion
Pour Jean-Marie Kosinski, il faut 
au moins mettre en place « une 
sécurité passive et dissuasive 
couplée avec des caméras vidéo 
et une surveillance importante sur 
tous les accès ».
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Par Fabien Randanne

10 h Des sapins originaux 
pour une bonne cause

Des arbres de Noël, « réinterprétés » 
par des grands noms de la mode, 
de l’architecture et du design, tels 
que Jean Paul Gaultier, Jean-Claude 
Jitrois ou Stella McCartney (parmi 
de nombreux autres), sont exposés 
jusqu’à dimanche à l’hôtel Salomon 
de Rothschild, dans le cadre 
de la 18e édition des Sapins de Noël 
des créateurs. Ces œuvres seront 
ensuite mises en vente aux enchères 
lors d’une soirée de gala, 
au profit d’une association caritative.
Accès libre. De 10 h à 19 h, 
à l’hôtel Salomon de Rothschild, 
11, rue Berryer, Paris 8e. 
M° Courcelles ou George-V.

10 h Daumier a caricaturé 
les Parisiens à loisir
Honoré Daumier a croqué le Paris du 
XIXe siècle, avec un regard moqueur 
sur ses contemporains. 
L’exposition « De la promenade aux 
divertissements » rassemble des 
œuvres rares et caustiques du 
caricaturiste sur le thème des loisirs, 
où se côtoient saltimbanques, 
claqueurs et arracheur de dents…
Tarif : 3 € ; gratuit pour les moins 
de 18 ans. De 10 h à 18 h (du lundi au 
vendredi ; de 9 h à 17 h le samedi) au 
Crédit Municipal, 55, rue des Francs-
Bourgeois, Paris 4e. M° Rambuteau.

20 h La « maman » 
de Candy en dédicace
Son nom ne vous dit peut-être rien 
mais Candy, l’une des héroïnes 
nées de son coup de crayon, a bercé 
l’enfance de plus d’un trentenaire 
ou quadragénaire. La mangaka 
Yumiko Igarashi sera ce soir 
au Manga Café V2 pour une séance 
de dédicace à l’occasion 
de la parution de L’Epée de Paros.
Accès libre. A 20 h, au Manga Café V2, 
9, rue Primo-Levi. Paris 13e. 
M° Bibliothèque-François-Mitterrand.
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L’AGENDA

Ce mercredi, le temps reste 
très calme sur le pays avec des 
brouillards et nuages bas fréquents 
en matinée. Ils tarderont parfois 
à se dissiper l’après-midi. 
Le soleil se maintient en montagne 
et dans le Sud-Est.

AUJOURD’HUI

ET EN FRANCE

DEMAIN
matin après-midi matin après-midi

5 °C 7 °C

LA MÉTÉO À PARIS

2 °C 6 °C

Temps calme, mais pas 
forcément ensoleillé
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Une large banderole contre le racisme a été déployée 
mardi soir devant la gare Montparnasse, où 100 000 
personnes avaient accueilli trente ans plus tôt, 
jour pour jour, la Marche pour l’égalité et contre 
le racisme, surnommée à l’époque « Marche des beurs » 
par les médias.

Une banderole en souvenir 
de la « Marche des beurs »
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écomou’v
Claude Guéant entendu  
comme témoin
L‘ex-secrétaire général  
de l’Elysée Claude Guéant  
a été entendu le 26 novembre 
comme témoin par les 
enquêteurs dans le cadre de 
l’enquête sur les conditions 
d’attribution du contrat liant 
l’Etat à Ecomouv’, organisme 
chargé de collecter l’écotaxe, 
a-t-on appris mardi de 
sources proches du dossier.

Justice
Le procès en appel  
de Depardieu renvoyé
Le procès de Gérard 
Depardieu, appelé  
à comparaître devant la cour 
d’appel de Paris pour conduite 
en état d’ivresse, a été 
renvoyé au 8 avril 2014  
en raison notamment  
de l’absence de l’acteur  
à l’audience.

Nucléaire
Anne Lauvergeon 
recadrée par l’Elysée
L’entourage de François 
Hollande s’est vivement 
inscrit en faux, mardi, contre  
des déclarations d’Anne 
Lauvergeon. L’ancienne 
présidente d’Areva a en effet 
déclaré sur l’antenne  
de France Inter que l’objectif  
de passer de 75 % à 50 %  
de nucléaire dans la 
production d’électricité d’ici  
à 2025 n’était « pas réaliste ». 
Elle a ajouté : « Je crois que 
la date a été plus ou moins 
renvoyée à plus tard. »

PolitiQue
Fillon veut « une autre 
façon de faire les choses »
L’ancien Premier ministre  
a déclaré mardi ressentir  
« le désir de proposer aux 
Français une autre façon de 
faire les choses ». Il a aussi 
réaffirmé qu’il fallait 
« changer d’attitude vis-à-vis 
des électeurs du FN ». Il y  
a trois mois, il avait conseillé 
de voter pour « le moins 
sectaire » en cas de duel 
PS-FN au second tour  
des municipales.

secondes20

Delphine Bancaud

résultats en baisse en maths, peut 
mieux faire. Selon l’enquête Pisa 
sur les performances des élèves 

de 15 ans en 2012 publiée mardi par 
l’OCDE, le score obtenu par l’Hexagone 
en maths a chuté de 16 points entre 2003 
et 2012. Ce qui situe la France dans la 
moyenne des pays de l’OCDE, mais au 
25e rang du classement sur 65. Ses ré-
sultats en compréhension de l’écrit sont 
à peine meilleurs (21e rang)... et n’ont pas 
progressé depuis 2000.

« les inégalités accrues »
Si la proportion d’élèves très bons en 
maths est restée stable, celle de leurs 
camarades en difficulté a augmenté de-
puis 2003. Des écarts de niveaux qui 
s’expliquent notamment par la corréla-
tion entre le milieu socio-économique 
des élèves français et leurs résultats 
scolaires.« La flexibilité de la carte sco-
laire a accru les inégalités. Et les ensei-
gnants les plus inexpérimentés ne vont 
pas travailler dans les établissements 
les plus difficiles, ce qui amplifie ce phé-
nomène », explique Eric Charbonnier, 
expert éducation à l’OCDE. La prise en 
charge des difficultés scolaires semble 
aussi à la traîne. « Il faudrait pouvoir da-
vantage travailler en petits groupes et 
créer différentes formes de soutien sco-

laire pour s’adapter à l’hétérogénéité des 
élèves », poursuit l’expert. Si la France 
a continué à dégringoler dans ce classe-
ment, c’est aussi qu’elle n’a pas réussi 
à se réformer depuis 2003. Au contraire 
« de l’Allemagne, du Portugal et de l’Es-

tonie qui ont réformé la formation de 
leurs enseignants et créé des incitations 
pour aller enseigner dans les établisse-
ments les plus défavorisés », poursuit 
Eric Charbonnier. 
Autre talon d’Achille de la France : la 
compétition scolaire qui fait des ravages. 
L’étude montre ainsi que les petits Fran-
çais sont très anxieux par rapport à leurs 
résultats scolaires. « Le système fran-
çais repose sur la notation et la sanction, 
au lieu de favoriser l’évaluation, ce qui 
décourage certains élèves. Et on les per-
suade que s’ils échouent en maths, ils 
ne seront bons à rien », conclut Eric 
Charbonnier. W 

éducatioN L’OCDE a passé au crible les performances des élèves de 15 ans

la France, élève médiocre
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Les Français sont très anxieux par rapport à leurs résultats scolaires. 

« Les réformes vont dans la bonne direction »
Vincent Peillon a qualifié mardi de « préoccupants » et d’« inacceptables »  
les résultats de l’enquête Pisa. Depuis « mai 2012 », le gouvernement «  s’est 
donné les moyens d’agir », a ajouté le ministre de l’Education, remerciant 
l’OCDE d’avoir « pointé que les réformes [allaient] dans la bonne direction », 
notamment celle des rythmes scolaires. Il a aussi rappelé  
qu’il fallait limiter les redoublements et modifier l’évaluation des élèves.
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Les résultats des Français dans 
l’étude Pisa appellent à des réformes. 
Michel Richard, principal du collège 
Rameau de Versailles (Yvelines) et se-
crétaire général adjoint du Syndicat des 
chefs d’établissements, livre ses solu-
tions à 20 Minutes.

V Revoir l’organisation des enseigne-
ments. « Il faut redonner à la mater-
nelle son rôle de lieu de socialisation. 
Elle ne doit plus être un petit CP. Il faut 
aussi agir sur l’école primaire afin de 
la recentrer sur les fondamentaux (lire, 
écrire, compter, parler). Il est égale-
ment nécessaire de repenser la jour-
née des collégiens pour l’alléger ».

V  Mieux prendre en charge les diffi-
cultés scolaires. « Il faut étendre le 
dispositif “Plus de maîtres que de 
classes”, initié à cette rentrée dans le 
primaire, afin de mieux repérer les dif-
ficultés. »
V  Changer le système d’évaluation des 
élèves. « Le système de notation para-
lyse certains d’entre eux. Il est néces-
saire de passer de la culture de la no-
tation à celle de l’évaluation des savoirs, 
des savoir-faire et des savoir-être ».
V  Revoir la carte scolaire. « Il faut en-
gager la réflexion sur la nécessité 
d’avoir une vraie mixité sociale, scolaire 
et géographique dans les établisse-
ments ». W  D. B.

Comment progresser ?

Selon un principal, il faut « repenser 
la journée des collégiens ».
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politique
L’élue du FN qui avait raillé 
Taubira exclue du parti
Anne-Sophie Leclere, ex-tête 
de liste FN aux municipales  
à Rethel (Ardennes), qui avait 
comparé la garde des Sceaux 
Christiane Taubira à un singe, 
a été exclue du parti par 
Marine Le Pen, a annoncé 
mardi le Front national.

autoroutes
Les hausses de tarifs 
surveillées de près
L’Autorité de la concurrence  
a été saisie par l’Assemblée 
nationale de la question 
de la gestion privatisée 
des autoroutes, et notamment 
de l’analyse des hausses 
tarifaires revendiquées par 
les sociétés concessionnaires. 
Elle va faire un bilan 
de la mise en œuvre 
des recommandations 
 qu’elle avait formulées lors 
de la privatisation du secteur.

secondes20
inFanticide de berck

la mère avait 
accouché  
chez elle
La mère d’Adélaïde, la fillette de 15 
mois retrouvée morte, noyée à Berck 
(Pas-de-Calais), avait accouché chez 
elle à Saint-Mandé (Val-de-Marne), au 
domicile où elle a été interpellée ven-
dredi.
Selon le parquet de Boulogne-sur-Mer, 
la petite fille était née le 9 août 2012 et 
n’avait pas été déclarée à l’état civil.
Sa mère, Fabienne Kabou, 36 ans, a été 
mise en examen pour « assassinat sur 
mineur de moins de 15 ans par ascen-
dant » et écrouée samedi à la maison 
d’arrêt de Lille-Sequedin. La jeune 
femme est passée aux aveux lors de sa 
garde à vue. Elle a expliqué aux enquê-
teurs qu’elle aurait déposé vivante sa 
fille « sur la plage alors que la marée 
montait » afin « de la soustraite à un 
avenir sombre », invoquant une « in-
compatibilité » de sa maternité avec sa 
« vie de couple ». Le corps d’Adélaïde 
avait été découvert le 20 novembre, au 
petit matin, sur la plage de Berck. L’au-
topsie avait révélé « un œdème pulmo-
naire vraisemblablement consécutif à 
une noyade ». W 

Le président de la République, assis 
dans un fauteuil, un bébé dans les 
bras : l’image a de quoi surprendre. 
François Hollande s’est rendu lundi 
soir dans les locaux de l’association 
Aire de famille, qui aide les parents en 
difficulté dans le 19e arrondissement 
de Paris, révèlait mardi iTélé.
Le chef de l’Etat avait promis de rendre 
visite à l’association samedi, alors qu’il 
la décorait de la médaille de la famille, 

mais le personnel a été surpris de le 
voir débarquer deux jours après.
Le Président aurait rendu ce genre de 
visite impromptue à des citoyens « une 
poignée de fois », a indiqué son entou-
rage à iTélé. La démarche rappelle 
celle de Valéry Giscard d’Estaing qui, 
lors de son septennat, se faisait inviter 
à dîner chez les Français. Une manière 
de mieux « regarder la France au fond 
des yeux ». W  Enora Ollivier

association

François Hollande en visite surprise
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Le Président s’est rendu mardi dans les locaux d’Aire de famille, à Paris.

William Molinié

a u mieux, une loi qui ne sera pas 
appliquée, au pire, « un retour 
à la vieille morale » encom-

brant le travail des enquêteurs. Les po-
liciers sont sceptiques quant à l’applica-
tion de la proposition de loi sur la 
prostitution qui va être votée ce mercredi 
à l’Assemblée nationale. Les députés se 
sont déjà prononcés favorablement, ven-
dredi, sur l’article prévoyant une amende 
de 1 500 € pour les clients de relations 
sexuelles tarifées.

« police de bidet »
« Vous pensez vraiment que les policiers 
en tenue vont se planquer dans les four-
rés et faire de la police de bidet ? Ils re-
fuseront tout bonnement de verbaliser 
les clients », avance le commandant Pa-
trice Ribeiro, secrétaire général du syn-
dicat Synergie Officiers. En clair, si la loi 
venait à passer, le syndicaliste annonce 
d’ores et déjà une grève du zèle.

Autre aspect de la loi qui fait grincer 
des dents les policiers, l’abrogation du 
délit de racolage. Jusqu’à présent, les 
enquêteurs chargés de lutter contre les 
réseaux de proxénétisme se servaient 
de « cette base juridique » pour placer 
en garde à vue des prostituées et gar-
der ainsi un œil sur les réseaux.
Pour preuve, le nombre de prostituées 
interpellées n’a fait que décroître ces 
dernières années. Environ 5 000 faits 
de racolage étaient constatés en 2004 
par les policiers. Huit ans plus tard, 
seulement 2 600. « C’était un point de 
départ pour travailler. On n’aura plus 
rien », regrette Patrice Ribeiro, qui es-
time qu’au contraire cette loi favorisera 
la fragilisation des prostituées.
A l’Unsa-Police, si l’on ne se prononce 
pas sur « l’esprit de la loi », on émet 
tout de même des réserves quant à son 
application. « Comment caractériser 
la contravention ? Comment distinguer 
celui qui promène son chien de celui 
qui achète une relation sexuelle ? Que 

le législateur vienne sur le terrain nous 
expliquer comment appliquer cette 
loi », suggère Christophe Crépin, res-
ponsable de la communication de 
l’Unsa-Police. Sur ce sujet, le ministre 
de l’Intérieur, Manuel Valls, a déjà fait 
part de ses inquiétudes il y a quinze 
jours en commission spéciale à l’As-
semblée nationale. W 

prostitution Les députés se prononcent ce mercredi sur une loi, « difficile à appliquer » pour la police

« ils refuseront  
de verbaliser »
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Prouver l’achat d’une relation tarifée devrait s’avérer compliqué.

L’UMP plutôt contre
A l’UMP, on est passé « d’une position 
plutôt sur l’abstention à une position 
majoritairement contre, même si on 
a des collègues qui voteront pour et 
d’autres qui s’abstiendront », selon 
leur chef de file Christian Jacob.



Mercredi 4 décembre 2013 France■■■  9

BUDGET
Le Parlement adopte le 
budget de la Sécurité sociale
Le Parlement a définitivement 
adopté mardi le budget de
la Sécurité sociale pour 2014,
par un large vote de l’Assemblée 
nationale. Socialistes, radicaux 
de gauche et écologistes,
soit 316 voix, se sont prononcés 
pour. UMP, UDI et Front de 
gauche contre, par 233 voix. Le 
Sénat avait rejeté ce texte pour 
la deuxième fois, jeudi dernier.

CORRUPTION
La France prend la direction 
de la « transparence »
Les mesures récemment 
adoptées en matière de 
transparence de la vie publique 
et de lutte contre la corruption 
vont « clairement dans la bonne 
direction », a estimé mardi 
la branche française de 
Transparency International 
après avoir classé la France
au 22e rang sur 177 pays.

secondes20

William Molinié

U ne belle-fille peut-elle se marier 
avec son beau-père ? La ques-
tion, qui n’a jamais encore été 

tranchée, va l’être par la Cour de cassa-
tion ce mercredi.
En 1969, Denise se marie avec Claude 
dont elle divorce en 1980. La séparation, 
sur fond de violences, est difficile à vivre 
pour elle, qui trouve réconfort chez le 
père de son mari, son beau-père, Ray-
mond. Une relation naît entre eux deux. 
Si bien qu’en 1983, ils se marient.
En 2005, à la mort de Raymond, tout se 
complique. Pour des questions d’héri-
tage, Claude, le fils, assigne Denise de-
vant le tribunal correctionnel de Grasse. 
Il souhaite faire annuler le mariage entre 
son père et son ex-femme. Le tribunal 
et la cour d’appel lui donnent raison : les 
mariages entre beaux-enfants et beaux-
parents sont interdits par la loi.
L’avocat de Denise, Jean-Philippe Duha-
mel, argue que la Cour européenne des 

droits de l’homme a rendu en 2005 un 
arrêt condamnant le Royaume-Uni dans 
une affaire semblable. La juridiction met 
en avant que « l’interdiction du mariage 
n’empêche pas les relations de se 
nouer ». Denise, qui s’est remariée de-
puis, attend avec « angoisse » la décision 
de la Cour de cassation, prévue ce mer-
credi. Cette dernière statuera unique-
ment sur la forme du droit. W 

DROIT La Cour de cassation doit statuer ce jeudi

La légal ité d’un 
mariage en question

P.
 F

ay
ol

le
 / 

Si
pa

Les Unions entre beaux-enfants 
et beaux-parents sont interdites.

Deux vidéos, tournées par des détenus 
de la prison de Montmedy (Meuse) au 
moyen de portables, pourtant interdits 
en cellules, et mises au jour par L’Est 
Républicain, posent une nouvelle fois la 
question de l’utilisation de ces télé-
phones dans l’enceinte des prisons.
Comme le reconnaît Jimmy Delliste, 
secrétaire général FO des directeurs de 
prison, les portables « entrent à une vi-
tesse phénoménale » dans les enceintes 
carcérales. Dans la première vidéo, mise 
en ligne le 16 novembre, un détenu vêtu 
d’une veste de surveillant se moque des 
gardiens de prison. Le faux surveillant 
se présente comme appartenant à 
« Gangster d-ter », collectif dont les dé-
tenus de différentes prisons françaises 
se défient via des vidéos. « Il faudrait 
surtout que la loi nous permette d’inter-
cepter ces communications », considère 
Jimmy Delliste. Selon lui, les téléphones 
constituent un problème d’insécurité à 
l’intérieur même des établissements : 
« Il y a des trafics et des violences autour 
des portables. » W W. M.

PRISONS

Des détenus 
postent une 
vidéo sur le Net
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POLITIQUE
L’ex-candidate du FN exclue du parti 
Anne-Sophie Leclere, ex-tête de liste FN aux municipales 
à Rethel (Ardennes) qui avait comparé la garde des 
Sceaux, Christiane Taubira, à un singe, a été exclue du 
parti par Marine Le Pen, a annoncé mardi le parti.

AGRICULTURE
Hollande salue les productions végétales
Le Président a salué les productions de colza, tournesol 
et autres oléagineux sources de protéines végétales, en 
complément des productions animales, mardi à Paris. 
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Consommation collaborative
Concilier protection de la nature et développement économique 
commence, avance le chercheur Frédéric Vasse, par le succès grandissant 
de la consommation collaborative. Covoiturage, colocation, revente 
d’objets, partage, échanges directs, troc, etc. : cette forme de 
consommation plus sociale, qui favorise l’usage au détriment de la 
propriété, séduit désormais près d’un Français sur deux.

Céline Boff

S i la crise a relégué les problé-
matiques vertes au second 
plan, les Français n’encoura-

gent pas cette tendance. Bien au 
contraire : pour 57 % d’entre eux, la 
préservation de l’environnement doit 
être la priorité absolue, même si la 
croissance économique risque d’en 
pâtir. Seuls 42 % des sondés défen-
dent la croissance à tout prix. C’est 
ce que révèle un baromètre réalisé 
par OpinionWay pour le cabinet de 
conseil Auxilia et dévoilé en exclusi-
vité par 20 Minutes.
Il y a quelques semaines, pourtant, 
les Français défendaient majoritaire-
ment l’abandon de l’écotaxe, juste-
ment à cause du risque qu’elle faisait 
peser sur l’économie et sur l’emploi… 
Alors, comment analyser ces retour-
nements ? « Il y a toujours des contra-
dictions dans l’opinion », répond 
Bruno Jeanbart, directeur général 

adjoint d’OpinionWay. « La crise a fait 
reculer la priorité environnementale, 
poursuit-il, mais elle ne l’a pas fait 
disparaître pour autant. Et ce qui se 
confirme depuis 2008, c’est la néces-
sité, d’après les citoyens, de changer 
de modèle… en prenant davantage en 
compte l’environnement. »
D’autant plus que seuls 29 % des 
Français pensent que la mise en place 
d’une politique de développement 
durable induit forcément des dé-
penses plus élevées. La majorité 
d’entre eux (70 %) pense rigoureuse-
ment l’inverse. Et y voit même un 
facteur d’innovation. Ce qui ne sur-
prend pas Frédéric Vasse, directeur 
recherche et innovation chez Auxilia : 
« Les Français, y compris parmi les 
classes sociales les plus défavori-
sées, envisagent aujourd’hui le déve-
loppement durable comme une ré-
ponse aux crises, environnementale 
bien sûr, mais aussi sociale et écono-
mique, et c’est la nouveauté. »  W 

EXCLUSIF Les Français ne veulent pas sacrifier l’environnement sur l’autel de la croissance

En faveur d’une 
croissance verte

Une majorité de Français pense à protéger l’environnement au quotidien.

Ringard, l’environnement? Si ce 
thème a été le grand oublié des dé-
bats de la dernière présidentielle, ce 
ne sera pas le cas aux prochaines 
municipales, prévient le baromètre 
OpinionWay-Auxilia (lire ci-dessus). 
Pour près de six Français sur dix 
(59%), le développement durable 
comptera dans le choix de la liste 
pour laquelle ils voteront en mars 
prochain.
Et l’intérêt est encore plus fort chez 
les jeunes, puisque 68 % des moins 
de 25 ans estiment que cet enjeu pè-
sera dans leur décision électorale. 
Bruno Jeanbart, directeur général 

adjoint d’OpinionWay, voit même dans 
la défense de cette thématique un 
outil anti-abstention: « Le développe-
ment durable peut être un levier de 
mobilisation important. Les jeunes 
ont une vision plus pragmatique et 
moins politicienne du vote et rien 
n’est plus porteur pour eux que ce 
sujet-là. » En attendant, près d’un 
citoyen sur deux (48 %) estime que 
son maire ne prend pas suffisamment 
en compte le développement durable 
dans son action. Un sentiment encore 
plus marqué dans les petites et les 
grandes communes (moins de 5 000 
et plus de 100 000 habitants).  W C. B.

Un argument de campagne ?
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PROCHE-ORIENT
Arafat pas empoisonné, 
selon les experts français
Les experts mandatés par la 
justice française ont écarté la 
thèse d’un empoisonnement 
du leader palestinien Yasser 
Arafat, décédé en 
novembre 2004. Dans leur 
rapport, rendu public mardi, 
ils privilégient la piste d’une 
mort naturelle. En novembre, 
des experts suisses avaient 
dit pencher vers la thèse
de l’empoisonnement.

KENYA
Une chèvre assiste 
au procès de son violeur
Une chèvre était présente lors 
du procès de l’homme s’étant 
livré sur elle à des pratiques 
zoophiles au Kenya, rapportait 
mardi la chaîne KTN, qui 
a décrit la cour comme 
très choquée par les aveux 
du violeur. L’homme a écopé
de dix ans de prison pour 
« bestialité ».

LIBAN
Le Hezbollah accuse 
l’Arabie saoudite
Le chef du mouvement chiite 
libanais Hezbollah, Hassan 
Nasrallah, a accusé mardi 
l’Arabie saoudite d’être 
derrière le double attentat 
contre l’ambassade d’Iran
à Beyrouth, qui avait fait 
25 morts le 19 novembre et a 
été revendiqué par un groupe 
lié à Al-Qaida.

secondes20

LE CHIFFRE

3 00O
fonctionnaires portugais ont 

d’ores et déjà accepté de 
quitter leur poste, contre 

une indemnisation, dans le 
cadre d’un plan de départs 

volontaires destiné à réduire 
les dépenses publiques.

CENTRAFRIQUE

La violence et l’exode
Quelque 30 000 personnes déserte-
raient actuellement la sous-préfecture 
de Damara, en Centrafrique, située à 
une cinquantaine de kilomètres de Ban-
gui, la capitale. Ils fuient leur ville et leur 
village après une nouvelle flambée de 
violences. Elles auraient opposé d’ex-
rebelles Séléka, intégrés dans les nou-
velles forces de sécurité du pays et qui 

se revendiquent musulmans, à des mi-
lices d’autodéfense « anti-balaka » 
(« anti-machettes ») formées de pay-
sans chrétiens. Par petits groupes fa-
miliaux, paquetage sur la tête, effets 
personnels dans une charrette à bras, 
les habitants de la sous-préfecture ten-
tent d’échapper à la violence, qui s’est 
emparée du pays. W 
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Des dizaines de milliers de personnes quittent leurs villages.

Bérénice Dubuc

U n prélude économique. Alors que 
le sommet de l’Elysée pour la 
paix et la sécurité en Afrique doit 

débuter vendredi à Paris, quelque 560 
chefs d’entreprises françaises et afri-
caines se réunissent ce mercredi à Bercy 
pour une conférence sous la houlette du 
ministère de l’Economie et des Finances 
et du Medef International. Les représen-
tants d’une trentaine de pays africains, 
– francophones mais aussi anglophones 
et lusophones –, et des dirigeants d’ins-
titutions financières et régionales afri-
caines sont attendus.

Un des plus grands marchés
Objectif : proposer un nouveau modèle 
de partenariat, fondé sur les flux écono-
miques qui unissent l’Afrique et la 
France, qu’ils soient commerciaux, finan-
ciers, culturels, humains… « L’Afrique a 
contribué, contribue et contribuera de 
plus en plus à la croissance de la 
France », martèle-t-on à Bercy.
En effet, le continent enregistre depuis 

plus d’une décennie des taux de crois-
sance de 5 % par an en moyenne.
Mais, si la France est le premier inves-
tisseur étranger en Afrique, avec 62 000 
entreprises et micro-entreprises sur le 
continent, elle est restée positionnée sur 
les pays de son « pré carré » franco-

phone, qui ne connaissent pas d’envol 
économique comparable aux « Lions » 
d’Afrique anglophone et lusophone. Pire, 
depuis une dizaine d’années, la France 
perd des parts de marché sur le conti-
nent, au profit de la Chine notamment.
Pour faire changer la perception fran-
çaise du continent, le forum économique 
de ce mercredi accordera une place cen-
trale aux conclusions du rapport confié 
en avril dernier par le ministre de l’Eco-
nomie et des Finances, Pierre Moscovici, 
à l’ancien chef de la diplomatie française 
Hubert Védrine. Ces quinze propositions 
serviront de base à l’élaboration de la 
Déclaration de Paris, qui sanctionnera le 
sommet de l’Elysée, samedi. W 

En octobre, François Hollande, 
visitait Sanofi, en Afrique du Sud.

PARTENARIATS Une conférence sur le sujet se déroule ce mercredi à Paris

L’Afrique, nouvelle frontière 
économique pour la France

Si
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Croissance
Sur le continent africain, le chiffre 
d’affaires des secteurs liés 
à la consommation et aux services 
devrait croître de 410 milliards 
de dollars d’ici à 2020, selon le 
dernier rapport du cabinet McKinsey.

$)/ /8,820E/ )G (%& )J 1)HC 6H0 =)2+)GJ ,)H2 )I=,D0 =82 ,) (?"
DGJ ,) +2D0J +) ?'(;!%?'! ,)H2 18220>2) :HJH2) =82 HG) :D2I8J0DG
+) 2)1DGF)2/0DG +8G/ HG /)1J)H2 6H0 2)12HJ) )G1D2)-
,4&(1;2*"+-6=58 'J 15)/J "#??%*$' IBI) /0 FDH/ G58F)@ =8/
+) +0=,AI) J)13G06H)9
",H/ +) 7<<< =)2/DGG)/ ,5DGJ +E.4 :80J )G +)F)G8GJ -

!#59/(-9-5( 75 *"-(+5("(95 *-92;.2305"=<
!#59/(-9-5( 0=:32-5=2 5( 2305"=<

,$-.' #$-%+)-%$!
/ !$-.' '*"&.%'!('

;G /8,820E )G )&' DH )G )$% 8 ,) +2D0J +) -

+$,-(. %(. &!'$"#*-&$!.)
#-+.%+#'+-.+1&
$$$+,20*)"+!/(



Mercredi 4 décembre 2013 Monde■■■  13

ÉTATS-UNIS
Détroit se place en faillite
La ville américaine de Détroit 
a obtenu mardi le feu vert 
judiciaire pour se placer 
en faillite et commencer à 
renégocier sa faramineuse 
dette à l’abri de ses 
créanciers. Grevée par 
18 milliards de dettes et une 
chute de ses recettes fiscales, 
l’ancien fleuron de l’industrie 
automobile avait requis 
cette protection judiciaire
le 18 juillet.

RUSSIE
Un danseur du Bolchoï 
condamné à 6 ans de camp 
La justice russe a condamné 
mardi à six ans de camp 
un danseur du Bolchoï pour 
l’attaque à l’acide commise 
en janvier contre le directeur 
artistique du théâtre. 
Ce procès avait révélé les 
conflits en cours dans les 
coulisses de l’institution.

secondes20

Christine Laemmel

D imanche 1er décembre, avec une 
trentaine de compatriotes, An-
driana, 27 ans, était place du 

Capitole, à Toulouse. A 3 000 km de Kiev, 
la capitale ukrainienne, mais avec la 
même détermination que les manifes-
tants : « Que le gouvernement change. » 
C’était 48 heures avant que le Parlement 
rejette la motion de défiance contre 
l’exécutif. Dans un français encore hési-
tant, Andriana confie sa déception. « Tout 
est parti du refus du président de signer 
l’accord avec l’Union européenne, se 
remémore la jeune femme. Mais samedi, 
quand on a appris que les manifestants 
s’étaient fait battre par les autorités, 
c’était la goutte d’eau. »

Le spectre de la répression
Une goutte d’eau noyée dans un océan 
de « corruption ». « C’est pour ça qu’ils 
n’ont pas signé, s’amuse Andriana. De 
peur que l’Union européenne mette le 
nez dans leurs affaires. » Car la jeune 
femme en est convaincue : un rappro-
chement avec l’UE « améliorerait les 

choses ». Dans la balance, l’Ouest de 
l’Europe brille comme un idéal, en face 
du monstre russe. « Je me dis que la 
répression ne pourra pas être aussi dure 
qu’avant, tente-t-elle de se convaincre, 
mais l’Ukraine pourrait devenir une pro-
vince de la Russie. J’espère vraiment que 
la situation va s’améliorer, avec le moins 
de morts possible. » W 

UKRAINE Le témoignage d’Andriana, qui a quitté le pays pour vivre en France

« C’était la goutte d’eau »
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Les manifestants de Kiev souhaitent un changement de gouvernement.

Mobilisation
Entre 20 000 et 30 000 manifestants
se sont réunis mardi sur la place de 
l’Indépendance, après le rejet d’une 
motion de défiance à l’encontre du 
gouvernement, tenu responsable de 
l’échec de l’intégration européenne. 
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CHÔMAGE
Le diplôme, une arme 
contre le chômage
En temps de crise, avoir 
un diplôme protège les jeunes 
contre le chômage, qui est 
presque cinq fois plus important 
chez ceux qui n’en ont pas, 
selon une étude publiée 
mercredi par l’Insee. En 2012, 
le taux de chômage constaté 
chez les jeunes non diplômés 
était de 47 %. Contre 10 % chez 
les diplômés du supérieur.

SOCIAL
Veolia Eau prévoirait la 
suppression de 700 postes
La branche eau de Veolia 
Environnement va supprimer 
entre 700 et 750 postes 
administratifs en France 
en 2014 dans le cadre d’un plan 
de sauvegarde de l’emploi 
(PSE), ont révélé mardi
les syndicats CGT, CFDT et FO. 
Veolia Eau, compte 15 000 
salariés.

secondes20

C’EST DIT !

« Nous ne sommes pas favorables 
à l’ouverture de sept dimanches 

supplémentaires en tant que tel. »
L’Union professionnelle artisanale (UPA) s’exprime au sujet du rapport Bailly

Bertrand de Volontat

F ree a ajouté mardi la téléphonie 
de quatrième génération (4G) à 
son offre commerciale, sans 

augmentation de ses forfaits à
19,99 €/mois. 20 Minutes fait le point 
sur cette offre alléchante.

V  La couverture 4G incomplète.
Free a-t-il la capacité de couvrir le pays 
en 4G ? Son réseau, en déploiement, ne 
se compose pour l’instant que de 700 
antennes pour mille communes. « C’est 
un jeu de piste pour les usagers », ironise 
Jean-Bernard Orsoni, directeur de la 
communication d’Orange. Orange dis-
pose de 3 600 antennes et Bouygues 
Telecom de 6 400. 
V  Une itinérance en construction.
Dernier entré sur le marché français du 
téléphone, Free a recours aux services 
de son concurrent Orange pour achemi-
ner son trafic en 3G. « Il n’y aura pas 
d’itinérance pour la 4G », annonce Jean-
Bernard Orsoni. En revanche, un accord 
avec SFR pourrait voir le jour.
V  Le smartphone non subven-
tionné. Le prix du forfait ne bouge pas, 

mais il faut disposer d’un téléphone mo-
bile compatible. Free n’en propose pas.
V  La données. 20 Go en 4G d’Internet, 
un record absolu. Mais cette puissance 
est-elle nécessaire, sachant que la 
consommation moyenne d’un utilisateur 
avoisine les 2 Go ? « C’est un bon coup de 
communication, 5 à 6Go suffisent », as-
sure à 20 Minutes Mathieu Drida, PDG de 
Meilleurmobile.com.

V  Une division du prix par cinq ? Free 
assure que sa nouvelle offre « divise par 
cinq le prix proposé sur le marché pour 
ce type de forfait », c’est-à-dire sans 
engagement. Pour une offre équivalente, 
Orange propose 40,99 € avec téléphone 
et engagement. « Il y aura des promo-
tions d’ici à Noël, mais ils ne s’aligneront 
pas sur l’offre à 19,99 € », assure Ma-
thieu Drida. W 

TÉLECOMS Une opération low-cost a été lancée mardi par l’opérateur Free

L’offre 4G qui a tout compris ?
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Malgré un prix attractif, le réseau 4G de l’opérateur semble encore fragile.

Il reste moins de 60 jours aux entre-
prises et aux administrations pour 
s’adapter à Sepa (Single Euro Pay-
ments Area). Derrière cet acronyme 
se cache un nouveau standard de paie-
ment qui doit simplifier les transferts 
de fonds entre les pays de la zone euro 
et l’Islande, le Liechtenstein, Monaco, 
la Norvège et la Suisse.
A partir du 1er février 2014, les paiements 
effectués selon les formats nationaux 
seront refusés par les banques. Elles 
« ne pourront plus effectuer les paie-
ments de leurs clients, de leurs collabo-
rateurs ou recevoir de règlements », a 
averti lundi la Fédération bancaire fran-
çaise (FBF). Or, selon la Banque de 
France, seuls 57,9 % des virements ef-
fectués sont aux normes. La Confédéra-
tion générale des petites et moyennes 

entreprises (CGPME) n’écarte pas la 
possibilité que certaines entreprises 
paient leurs salariés en chèque à partir 
de la fin février 2014. W M.B.

ENTREPRISES

Des paiements incertains en février
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Un nouveau standard européen 
va être mis en place.
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distribution
Les poissons des grands 
fonds bannis de chez Casino
En 2014, l’enseigne Casino ne 
commercialisera plus de 
poissons issus de la pêche 
profonde (sabre noir, 
grenadier et brosme), type de 
pêche contesté par les 
écologistes pour son impact 
sur les océans, a annoncé 
lundi l’ONG Bloom, sur la foi 
d’un courrier du groupe de 
distribution, qui maintient 
aussi ne plus commercialiser 
la lingue bleue et l’empereur.

international
Plan d’urgence pour sauver 
les éléphants d’Afrique
Les principaux pays impliqués 
dans le commerce de l’ivoire, 
dont la Chine et la Thaïlande, ont 
pris quatorze « mesures 
d’urgence » mardi lors d’un 
sommet au Botswana pour 
enrayer le massacre des 
éléphants d’Afrique par les 
braconniers, a indiqué l’Union 
internationale pour la 
conservation de la nature (UICN). 
Ils se sont notamment engagés 
à considérer comme un « crime 
grave » le trafic d’espèces 
sauvages. (Lire aussi ci-contre.)

norvège
Les ventes de voitures 
électriques s’accélèrent
Toutes marques confondues, 
1 434 voitures électriques ont 
été écoulées le mois dernier 
en Norvège, représentant 
11,9 % des nouvelles 
immatriculations, selon 
l’organisme spécialisé 
Opplysningsraadet for 
Veitrafikken (OFV).

secondes20

ParticiPation

Quelques vues de vos bureaux 
Que voyez-vous de la fenêtre de votre 
bureau ? Certains ont des vues idyl-
liques, d’autres contemplent du béton.
Les internautes de 20minutes.fr nous 
ont envoyé leurs plus beaux clichés, 
dont celui de Dorothée qui a immorta-
lisé le brouillard qui entoure des im-
meubles vus depuis une tour de la 

Défense (Hauts-de-Seine), mardi dans 
la matinée. Jusqu’au 31 janvier, le mi-
nistère de l’Ecologie organise, en par-
tenariat avec 20 Minutes, un concours 
photo dédié au cadre de vie quotidien 
des Français. « La France vue par ses 
habitants » : participez sur le site 
www.mon-paysage-au-quotidien.fr. W 

D
. K

ae
uf

fe
r

Dorothée a immortalisé le brouillard, depuis une tour de la Défense.

Audrey Chauvet

F aire du bio et du bon n’est plus 
impossible. Sur les 55 produits 
cosmétiques et alimentaires 

présentés au concours des meilleurs 
produits bio de l’année, douze ont été 
élus par un panel de 1 000 consomma-
teurs pour leur qualité, leur goût ou 
leur efficacité. Les cuisiniers ont voté 
pour l’huile de sésame toastée de la 
marque Emile-Noël, la purée de 
pomme des Côteaux nantais ou le thé 
vert au fruit du dragon des Thés de la 
Pagode. Les coquettes ont élu l’eau 
micellaire au bleuet de la marque Les 
secrets de Léa et le savon doux tradi-
tionnel au karité de Karétic.

valider les produits auprès 
des consommateurs
Organisé par le site Bio à la une, ce 
concours est l’occasion de valider les 
produits mis sur le marché auprès des 
consommateurs : « Les produits pré-
sentés sont tous déjà lancés en maga-
sin, explique David Coirault, PDG de 

Comptoirs et compagnies, qui a sou-
mis trois produits au vote cette année. 
Le concours vient valider le succès 
commercial et permet de valoriser les 
produits gagnants par l’affichage sur 
les lieux de distribution. » Bien sûr, le 
jeu est à double tranchant : « Si le pro-

duit ne gagne pas, nous essaierons de 
savoir ce qui a déplu aux consomma-
teurs », poursuit David Coirault.
Pas si facile d’obtenir la note de 15/20 
nécessaire pour remporter le 
concours : les snackings sains aux 
« superfruits » ou aux fèves de cacao 
et la crème pour bébé au miel de ma-
nuka de Comptoirs et compagnie ne 
sont pas sur le podium de l’année. 
Mais dans tous les cas, la participation 
à l’événement remplace souvent, pour 
les petites entreprises, d’onéreux pa-
nels de consommateurs qu’ils ne peu-
vent se payer. « C’est un gage de qua-
lité pour la distribution », reconnaît 
David Coirault. W 

Cinquante-cing produits bio ont été 
jugés par un panel de 1 000 Français.

concours Le site Bio à la une a fait élire les produits de l’année

un vote de consommateurs, 
comme gage de qualité bio
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Solidarité
1 % des frais de participation  
au concours déboursés par  
les entreprises seront reversés  
à Solidarités International,  
qui vient en aide aux sinistrés 
du typhon Haiyan aux Philippines.

Le trafic illégal d’es-
pèces tue près de 
800 rhinocéros et 
entre 10 000 et 30 000 
éléphants par an, 
pour générer un bé-
néfice net de plus 

15 milliards d’euros. La majorité du 
commerce illégal d’ivoire est dirigée 
par des réseaux criminels internatio-
naux. Ils réinvestissent dans l’achat 
d’armes et le financement de guerres 
civiles en Afrique. Les conséquences 
du grand braconnage et du com-
merce illégal d’espèces sauvages 
vont donc au-delà de la destruction 
de la biodiversité. Elles touchent la 
paix, la sécurité. La France réunit ces 
6 et 7 décembre un sommet sur la 
sécurité en Afrique. Il est nécessaire 
d’y évoquer cette criminalité. W 

 Isabelle Autissier, 
 présidente de WWF France

Point de vue

le braconnage 
finance aussi 
les conflits
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Petunia James

«Cuisiner les restes, c’est 
plus le truc d’Eric [Gué-
rin] », prévient tout de 

suite Joackim Salliot. Le chef à la tête du 
Jardin des Plumes (situé dans l’Eure, à 
Giverny), second établissement de 
l’étoilé Guérin, n’est pas branché éplu-
chures comme son « parrain » a pu le 
démontrer il y a quelques mois dans 
l’émission « Top Chef ». En revanche, il 
tient tout de même à minimiser les 
pertes au sein de sa cuisine.

Opération transformation
Au menu du jour : des langoustines, du 
céleri et des herbes. Joackim Salliot en 
a profité pour réserver les carcasses des 
crustacés, les parures du légume et les 
queues de la verdure. Les premières 
seront mixées pour être ensuite colorées 
à l’huile d’olive, afin d’en récupérer le 
plus de sucs. Avant de mariner avec une 
garniture aromatique, composée notam-

ment de vert de poireau que l’on a cou-
tume de jeter. Le mélange sera ensuite 
flambé au cognac, puis déglacé au vin 
blanc pour produire un jus.
Les restes du céleri sont plongés dans 
de l’eau et du gros sel pour pouvoir en 
faire une purée. Quant aux rebuts de 
cerfeuil, de persil et de coriandre, ils 
seront mixés à leur tour avec de la crème 
liquide, du sel et du poivre, ainsi que de 
l’eau pétillante qui aide à préserver la 
chlorophylle pour la couleur. La mixture 
sera ensuite mélangée avec du riz qui 
composera la base du mets improvisé 
par le chef pour notre reportage.
Quand il ne peut plus rien faire des dé-
chets alimentaires, c’est Henri, un petit 
papy qui vient récupérer les épluchures, 
les coquilles d’huîtres et autres résidus 
pour nourrir ses poules. Une sorte de 
tradition qui lui vient de Marie-Jo, sa 
grand-mère. « Elle m’a appris à trier 
bien avant que ce soit à la mode, tout ce 
que l’on ne consommait pas partait aux 
animaux », conclut le chef.  W 

GASPILLAGE ALIMENTAIRE En cuisine, le chef Joackim Salliot optimise au maximum ses produits

Les coulisses du 
Jardin des Plumes
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Le chef du Jardin des Plumes prouve que l’on peut réaliser de très jolis 
plats à base de ce que l’on pense, à tort, être des déchets organiques. 
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« La photographie a pris beaucoup 
d’importance dans la vie des gens. 
Par conséquent, il existe aujourd’hui 
un picture marketing », affirme Isabelle 
Mathieu, consultante et formatrice en 
médias sociaux. Sa pratique repose 
sur l’utilisation d’un réseau social pour 
porter une idée, un concept, un produit. 
La ville d’Oslo en a démontré le pouvoir 
en passant à la pratique avec le projet 
Grønnpose. Afin de sensibiliser les 
18-30 ans au problème du gaspillage 
alimentaire et son impact écologique, 
ils ont été incités à se servir du très 
populaire Instagram.

Devenir acteur du combat
Le principe ? Prendre en photo le 
contenu de son assiette avant de la 
poster sur le réseau social. Chaque 
image symbolise une énergie, équi-
valente au biofuel nécessaire pour 
faire avancer un bus du réseau de la 
capitale norvégienne sur 12 mètres. 
« Avec les médias sociaux, les utilisa-
teurs deviennent des acteurs », note 
l’experte. Ida Skivenes a soutenu 
l’initiative. Suivie par plus de 155 000 

personnes sur Instagram, la « food 
artist » a créé l’image symbole de 
Grønnpose et animé des ateliers lors 
de festivals de musique pour toucher 
les jeunes. « S’encadrer d’une per-
sonne qui a déjà une visibilité est une 
démarche pertinente. D’autant plus 
si c’est pour faire passer des mes-
sages intelligents », souligne 
Isabelle Mathieu.  W P.J.

Le réseau social Instagram au 
service de la prévention verte
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Le projet vu par Ida Skivenes.
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Sarah Nafti

D’ aussi loin qu’il s’en sou-
vienne, Julien Béziat a tou-
jours été bercé par le des-

sin. « Mon père faisait de la peinture, 
il y en avait partout dans la maison. 
Comme beaucoup d’enfants, j’ai l’im-
pression d’avoir toujours dessiné. 
Simplement, moi, je ne me suis pas 
arrêté en grandissant. » 
Désormais père de deux enfants, « qui 
aiment faire comme papa », les crayons 
de couleur et autres feuilles à dessin 
font encore partie des meubles. Et, en 
seulement deux albums, Julien Béziat 
fait, lui, déjà carton plein dans le monde 
de la littérature jeunesse. En témoigne 
le prix du Landerneau Jeunesse attri-
bué récemment pour Le Mange-dou-
dous (éd. L’Ecole des loisirs).

Après des études d’arts plastiques,  
l’homme, devenu professeur aux 
Beaux-Arts de Bordeaux, illustrateur 
et auteur, est plus que jamais fasciné 
par l’image. « Grâce à elle, avec 
presque rien, quelques traits sur un 
papier ou un écran, on peut produire 
une sensation intense, inventer un 
monde, faire un acte politique… Quand 
je me lance dans un album, l’image 
vient toujours avant le texte. »

Pour Le Mange-doudous tout a com-
mencé par la représentation d’une 
chambre. Un monde à l’image de l’ima-
ginaire des enfants, capables d’inventer 
des histoires merveilleuses à partir de 
rien. « Dans ce huis clos, il faut imaginer 
tout ce qu’il se passe quand on n’est pas 
là. » Et c’est la force de Julien Béziat, 
d’arriver à créer des œuvres qui parlent 
aux enfants. « S’adresser aux tout-petits 
nécessite de dire beaucoup de choses 
avec très peu de mots. » Une gymnas-
tique particulière qui donne toute son 
importance à l’illustration.

Une histoire testée auprès 
de son public, les enfants
« Une fois que je tiens mon sujet, la réa-
lisation d’un album me prend beaucoup 
de temps », explique-t-il. « D’abord, 
parce que je ne fais pas cela à plein 
temps, mais aussi car j’aime demander 
l’avis de mes proches. » L’histoire est 
testée sur ses enfants, mais pas unique-
ment. Pour son dernier livre, une classe 
de maternelle a été mise à contribution. 
« Lors d’une rencontre scolaire, j’avais 
les planches du Mange-doudous. Je leur 
ai raconté l’histoire avec les images. A 
la page où les doudous se cachent, toute 
la classe s’est mise à les chercher ! 
C’était bien un livre à lire à haute voix. » 
Ce partage avec les enfants, Julien Bé-
ziat l’apprécie aussi lors des séances de 
dédicace. « Ce qui est vraiment sympa, 
c’est d’observer ce regard de fascination 
dans les yeux des enfants quand ils 
voient le dessin se former. J’avais exac-
tement le même à leur âge ! » W 

PRIX L’auteur a remporté le Landerneau Jeunesse pour son deuxième ouvrage, « Le Mange-doudous »

Julien Béziat, magicien du dessin
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Julien Béziat est également l’auteur de Makö, récit d’un morse cartographe.

«  Quand je me lance 
dans un album, 
l’image vient toujours 
avant le texte.  »

Alexandre 
Jardin

Président 
du jury du prix 

Landerneau 
Jeunesse

Pourquoi le jury 
a-t-il choisi Le Mange-doudous ?
Quand on ouvre un livre jeunesse, on se 
demande toujours si l’enfant va ressen-
tir quelque chose. Le Mange-doudous est 
bourré d’émotions. Et c’est un livre à 
partager avec son enfant, en passant un 
vrai moment de complicité. On peut jouer 
avec, le raconter… Au-delà de sa qualité 
graphique incontestable, c’est ce qui fait 
la différence avec les autres livres.

Qu’avez-vous pensé de la sélection ?
Le niveau général de la littérature jeu-

nesse est ahurissant. Aujourd’hui, l’ex-
ceptionnel est devenu banal et parmi les 
livres de la sélection, la plupart étaient 
graphiquement incroyables. J’ai été très 
surpris, dans le bon sens !

Qu’attendez-vous aujourd’hui
de la littérature jeunesse ?
C’est quand ils sont petits qu’on peut 
faire aimer les livres aux enfants et, pour 
cela, il faut que le livre provoque de 
l’émotion. Si on arrive à les faire éclater 
de rire, on peut les toucher au cœur. Et 
quelque chose de fondamental va se 
passer, on va les vacciner contre l’échec 
scolaire en leur faisant aimer l’écrit. 
Cette quête de l’émotion est donc fonda-
mentale. Quand on voit l’importance de 
l’échec scolaire, c’est une question de 
société de réconcilier les enfants et 
l’écrit. W S.N.

« Un livre bourré d’émotions » 
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C’est un drame qui se joue alors que 
l’enfant est à l’école. Et c’est son 
doudou préféré, le bien-nommé 
Berk, qui va le lui raconter. Tout ce 
qui se passe quand l’enfant n’est pas 
là est l’occasion pour Julien Béziat 
de nous emmener dans un monde où 
les doudous prennent vie, et affron-
tent, seuls, le danger. 
Le héros de l’aventure est un vilain 
petit canard, faible et sale, qui va se 
révéler le plus fort et sauver les 
autres de la gloutonnerie du Mange-
doudous. Julien Béziat joue avec les 
formes, puisque le Mange-doudous 
se transforme selon le doudou qu’il 

avale, et les couleurs, du blanc au 
festival arc-en-ciel du dénouement. 
Il jongle aussi avec les images, crée 
des plats improbables (tourte de 
doudou poulet, glace de doudou pin-
gouin, hamburger de doudou 
morse…). En très peu de mots, c’est 
une véritable invitation au voyage et 
une incitation à utiliser son imagina-
tion. Les enfants participent à l’his-
toire, cherchent les doudous « super 
bien cachés ». Le Mange-doudous est 
un vrai moment de partage avec les 
tout-petits. W S.N.
Le Mange-doudous de Julien Béziat,
éditions L’Ecole des loisirs, 13,50 €.

CRITIQUE

Un moment de lecture 
à partager avec ses enfants
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On attendait avec impatience le re-
tour de Yolande Moreau derrière la 
caméra après Quand la mer monte, 
césar du meilleur premier film en 
2005. Notre patience est récompensée 
avec l’arrivée d’Henri, œuvre tout en 
délicatesse et tendre poésie.
La rencontre entre un restaurateur 
colombophile et une jeune femme un 
brin simplette aurait pu tourner à la 
bluette parfum guimauve. Mais le re-
gard tendre que Yolande Moreau porte 
sur ses personnages est exempt de 
toute condescendance.

Cette chronique filmée du côté de 
Charleroi fait l’économie de mouchoirs 
en papier comme de clichés sur la 
« belgitude » qu’elle transcende en 
enchantant la trivialité du quotidien 
dans une salle de restaurant aux ser-
viettes bien pliées ou dans un centre 
pour déficients mentaux.
Rosette, l’héroïne, c’est Miss Ming, 
actrice au tempérament lunaire que 

Yolande Moreau a côtoyée sur les films 
du duo Kervern/Delépine (Mammuth). 
Elle évoque une version rajeunie de la 
réalisatrice. L’envol de ce «papillon», 
comme sont surnommés les patients 
de son institut, est à la fois poignant et 
profondément libérateur. La perfor-
mance de Miss Ming, comme celle de 
son partenaire Pippo Delbono, est faite 
de silences et de gestes aériens. W 

Mercredi 4 décembre 2013 Cinéma■■■ 21

Un réjouissant troisième volet
Cédric Klapisch nous offre le plaisir de retrouver des protagonistes et le 
bonheur de les découvrir dans un cadre nouveau. L’humour est omniprésent 
dans ce troisième volet où les héros nous font partager des vies qui jonglent 
entre amours, boulots et enfants. Le quatuor dynamique aborde la 
quarantaine avec un sourire qu’on 
partage. Vivement une suite...

Caroline Vié

C édric Klapisch retrouve les 
personnages de L’Auberge es-
pagnole (2001) et des Poupées 

russes (2004) pour Casse-tête chinois. 
Xavier (Romain Duris) s’y installe à 
New York après s’être séparé de 
Wendy (Keilly Reilly). Le réalisateur 
nous parle de ses héros.

V  Xavier, Frenchie déraciné. Il choi-
sit de quitter la France pour se rappro-
cher de son ex qui y vit avec leurs en-
fants. « Romain Duris est sans doute 
celui qui a fourni le plus gros travail de 
composition au départ. Pour L’Auberge 
espagnole, il avait vraiment eu du mal 
à camper cet étudiant bien coiffé ! »
V  Wendy, belle Anglaise. Elle a 
claqué la porte de son mariage avec 
Xavier et refait sa vie. « Il y a beaucoup 
de moi dans Wendy, peut-être davan-
tage que dans Xavier. Kelly Reilly a 
cette beauté paisible qui séduit autant 

les hommes que les femmes. C’est 
une incroyable bosseuse. »
V  Martine, pétulante noiseuse. 
Martine, divorcée débordée, tente de 
composer avec sa fille et ses obliga-
tions de femme d’affaires. Elle y re-
trouve Xavier. « Comme le dit Audrey 
Tautou, Martine est une adorable em-
merdeuse. Elle est capable de fondre 
en larmes pour une bêtise, mais peut 
faire montre d’une volonté de fer. Au-
drey m’impressionne. Sa célébrité a 
glissé sur elle sans la changer. »
V  Isabelle, croqueuse de vie. Les-
bienne épanouie, Isabelle vient d’avoir 
un bébé ce qui ne l’a pas assagie pour 
autant. Toujours proche de Xavier, elle 
le considère comme son frère et son 
complice. « Isabelle est souvent plus 
masculine que Xavier. Elle sait ce 
qu’elle veut et dégage une incroyable 
énergie positive. J’aime à exploiter le 
côté clownesque que Cécile de France 
a su communiquer à cette femme dé-
bordante de joie de vivre. » W 

SUITE Dans « Casse-tête chinois », le réalisateur nous emmène à New York avec ses héros fétiches

Le bonheur
selon Klapisch
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Miss Ming incarne Rosette.

ENCHANTEMENT

Le bel « Henri » de Yolande Moreau

Rosette évoque
une version rajeunie 
de la réalisatrice.
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On retrouve Martine (Audrey Tautou)
et Xavier (Romain Duris) à New York.

Sur votre smartphone, le diaporama
des sorties cinéma de la semaine.
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Un thriller intense
Zulu ce fut d’abord l’incroyable roman de Caryl Férey (« Série noire »/
Gallimard). Un choc ahurissant que Jérôme Salle a su restituer à l’écran. On 
prend immédiatement fait et cause pour ces deux flics (Orlando Bloom et Forest 
Whitaker) emportés dans un engrenage mortel au cours d’une enquête sur 
le meurtre d’une gamine. L’Afrique du Sud post-apartheid est un personnage 
à part entière de ce thriller intense qui ne ménage aucun répit au spectateur.

Propos recueillis par Caroline Vié

L
e roi des Elfes du Seigneur des 
anneaux et le beau gosse de Pi-
rates des Caraïbes sont portés 

disparus. Dans Zulu, Orlando Bloom a 
changé de look pour incarner un flic 
luttant contre ses démons et des ban-
dits brutaux dans ce thriller haletant 
signé Jérôme Salle.

Pourquoi ce changement 
dans votre carrière ?
Il était temps qu’on me voit comme 
un homme et plus comme un minet au 
physique avantageux. Je ne renie pas 
mon passé, mais il était temps de me 
lancer de nouveaux défis.
Comment avez-vous préparé le rôle ?
J’ai mis l’accent sur le langage corpo-
rel. J’ai remarqué que les Sud-Afri-
cains ont une façon très virile de se 

déplacer comme pour illustrer l’une 
de leurs devises : « Un cow-boy ne 
pleure jamais devant son cheval ». 
Cette maxime est devenue mienne 
pendant tout le tournage.
Etait-ce douloureux d’incarner 
cet homme blessé ?
C’est le genre de personnages dont on 
ne se débarrasse pas quand on va se 
coucher après sa journée de boulot ! Il 
colle vraiment à la peau. J’avais l’im-
pression d’allumer la lumière comme 
avec un interrupteur quand j’ai quitté 
ce personnage.
De quoi avez-vous envie maintenant ?
Je rêve de connaître une expérience 
professionnelle si exaltante qu’elle me 
terrifiera. Mais j’ai du mal à imaginer 
ce qui pourrait me faire flipper au-
jourd’hui, après avoir tourné Zulu et 
joué dans Roméo et Juliette sur une 
scène de Broadway. W 

ORLANDO BLOOM Il est à l’affiche de « Zulu »

« Je ne renie pas 
mon passé »
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Pour ce film, l’acteur a abandonné son image de beau gosse du cinéma.
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CÉSARS
Cécile de France
aux manettes

L’actrice belge Cécile de 
France sera la maîtresse de 
cérémonie des Césars 2014, 
qui sera diffusée en 
exclusivité et en clair sur 
Canal + le 28 février, en direct 
du Théâtre du Châtelet. Elle 
succède à Antoine de Caunes.

CANNES
Des candidats pour 
remplacer Gilles Jacob

La course à la présidence
du Festival de Cannes pour 
succéder à Gilles Jacob
qui devrait officier pour la 
dernière fois en 2014. Sont 
notamment en lice Jérôme 
Clément, ancien patron d’Arte 
et du CNC et Pierre Lescure, 
ex-boss du groupe Canal+.

secondes20

LE CHIFFRE

132
C’est le nombre d’heures 

qu’il a fallu pour
mettre au point

un seul plan d’une scène
où l’héroïne découvre

son balcon glacé.
Source : Disney

Robert Lopez et Kristen Anderson-
Lopez, époux à la ville, sont plus 
connus à Broadway qu’en France. Cela 
pourrait bien changer grâce aux chan-
sons de La Reine des neiges, compo-
sées à quatre mains. « Les héroïnes 
nous ont fait penser à nos filles et nous 
nous sommes immédiatement senti en 
terrain connu », se souvient Kristen.

Sur la bonne voie
Le couple a connu des triomphes sur 
les planches avec des musicals comme 
« Avenue Q » ou « Book of Mormon ». 
Il n’a eu aucun mal à se glisser dans le 
moule Disney. « Nous avons découvert 
à quel point le studio est ouvert à toutes 
les suggestions quand nous avons écrit 
les chansons de Winnie l’ourson », ex-
plique Robert. Les musiciens, qui vi-
vent à New York, ont principalement 
communiqué avec les réalisateurs par 
ordinateurs interposés. La chanson 
« Libérée, délivrée » (« Let it go ») est 
l’une des premières à avoir été com-
posée. « Quand le producteur John 
Lasseter nous a dit qu’il la chantait tout 
le temps, nous avons su que nous 
étions sur la bonne voie. Cela fonc-
tionne un peu comme un dessin qu’on 

crayonne, raconte Anderson-Lopez. 
On tâtonne jusqu’à obtenir le résultat 
qui correspond aux personnages. »
Le couple a les yeux plein d’étoiles 
quand il pense au Roi Lion et à La Belle 
et la Bête devenus des succès sur les 
planches après avoir cartonné au ci-
néma. « Bien sûr qu’on en rêve ! Mais 
être entré dans le monde des musi-
ciens Disney est déjà un cadeau ines-
timable », avoue Robert. W 

Un duo, de Broadway à Disney
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La famille Anderson-Lopez.

Caroline Vié

C hris Buck et Jennifer Lee ont 
créé ensemble La Reine des 
neiges. La rencontre entre le 

réalisateur de Tarzan et la scénariste 
des Mondes de Ralph est à l’image de 
leur film : un choc entre tradition et 
modernité. « Jennifer est férue de jeux 
vidéo et je suis un fan d’animation, 
commente Buck. Nous avons chacun 
apporté des éléments de notre culture 
pour mettre le conte d’Andersen au 
goût du jour ».

La consistance de la neige
L’histoire de ces deux sœurs, prin-
cesses séparées par une malédiction, 
fait passer les spectateurs par toute 
une gamme d’émotion quand l’aînée 
transforme involontairement son 
royaume en désert gelé. « Les chan-
sons nous ont permis d’apporter un 
souffle épique supplémentaire à l’en-
semble, raconte Chris Buck, et nous 
avons ajouté des personnages amu-
sants pour détendre le public ». Olaf, le 
bonhomme de neige et Swen le renne, 
se disputeront les faveurs des petits.
Les grands seront, eux, émerveillés 

par la qualité de l’animation et par la 
beauté des séquences enneigées. 
« Nous sommes allés étudier la 
consistance de la neige afin de rendre 
les flocons le plus réalistes possible. 
Tous sont différents selon qu’ils sont 
censés être naturels ou créés par l’hé-
roïne », insiste Chris Buck. Ce soin du 
détail se communique à l’ensemble de 
ce fim magique. W 

DISNEY « La Reine des neiges » mêle avec talent animation et chansons

Merveille de conte glacé
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Un type adorable
C’est Dany Boon qui double le 

bonhomme de neige Olaf. « Quel 

type adorable !, s’exclame Chris 

Buck. Quand il est venu enregistrer, 

j’ai tout de suite compris pourquoi

il était populaire. Il dégage

un enthousiasme communicatif. »

aujourd’hui sur

W CHAT
Ce mercredi à 
14 h 30, vous in-
terviewez le chan-
teur Abd Al Malik
pour son livre L’Is-
lam au secours de la 
République.
Et, à 16 h 30, la vio-
loniste et star de 
YouTube Lindsey 
Stirling vous ré-
pond à pour la réé-

dition de son premier album épo-
nyme. Envoyez vos questions à 
chat@20minutes.fr.
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Par erreur, l’héroïne transforme 
son royaume en désert gelé.

Sur votre smartphone, un extrait
de l’émission « Ciné Vié ».
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C’EST DIT !

« Je pense que vous êtes
une bonne personne, mais je ne 

pense pas que ce soit un bon film. »
Extrait d’une lettre de janvier où Julian Assange demande à Benedict 

Cumbertbatch de ne pas jouer son rôle dans Le Cinquième Pouvoir.

Le Démantèlement, récompensé 
par le grand prix SACD de la Se-
maine de la Critique, fait partie de 
ces films dont on sort la gorge ser-
rée après avoir ressenti une telle 
empathie pour son héros qu’on es-
suie discrètement une larme en 
profitant de l’obscurité du géné-
rique de fin. Après Le Vendeur
(2010), le Canadien Sébastien Pilote 
y brosse un nouveau portrait 
d’homme d’une force implacable.
Le héros de cette chronique est un 
fermier profondément attaché à sa 
terre qui n’hésitera pas à la sacrifier 
pour tirer sa fille de soucis finan-
ciers. « Dignité » et « résignation » 
sont les deux mots qui viennent à 
l’esprit devant la performance de 
Gabriel Arcand, éblouissant de dou-
leur pudique. Ce père courage, qui 
n’est pas sans rappeler le Goriot de 
Balzac, puise sa force dans l’amour 
paternel. Sébastien Pilote sublime 
cet homme tragiquement généreux 
dans cette fable poignante. W C.V.

QUÉBEC

Portrait d’un 
père courage

Caroline Vié

E lles s’appellent Merry Clayton, 
Lisa Fischer, Tata Vega, Darlene 
Love et Judith Hill. Le grand 

public ne connaît ni leurs noms ni 
leurs visages mais, sans même le sa-
voir il est fan de leurs voix. Twenty Feet 
From Stardom, révélé à Sundance puis 
à Deauville, braque un projecteur sur 
les choristes de stars légendaires 
comme les Rolling Stones, Sting ou 
Bruce Springsteen qui viennent leur 
rendre un hommage mérité.

Un boulot de titan
Le réalisateur Morgan Neville a filmé 
plus de 800 heures de rush sur ces 
chanteuses dont il fait découvrir les vies 
professionnelles et personnelles. « Je 
croyais qu’elles n’étaient pas connues 
parce qu’elles manquaient de person-
nalité ou de talent et je me suis rendu 
compte que j’avais tout faux. » Neville 
s’est concentré sur ses femmes qui, 

pour la plupart, se sont fait la voix dans 
les chœurs de leur paroisse avant de 
se lancer dans le rock ou le jazz.
Manque de chance ou choix de rester 
dans l’ombre, toutes ont des raisons 
pour expliquer des carrières discrètes. 

« Dans une société où tout est basé 
sur le “je”, elles mettent le “nous” en 
avant, dit le cinéaste. Mon film est 
avant tout un hommage à ces femmes 
exceptionnelles. J’aimerais que le pu-
blic les aime autant que moi. » W 

MUSIQUE Un magnifique documentaire rend hommage aux choristes

Les femmes dans l’ombre 
des stars du rock

M
ar

s 
D

is
tr

ib
ut

io
n

Des stars comme Sting (photo) et Bruce Springsteen témoignent dans le film.

Carrie, premier roman de Stephen 
King, fut porté à l’écran en 1976 par 
Brian De Palma avec Sissy Spacek dans 
le rôle de l’adolescente aux pouvoirs 
paranormaux persécutée par ses co-
pains de lycée. « Je me souviens d’avoir 
vu le film à sa sortie et d’avoir eu la 
trouille de ma vie », déclare Julianne 
Moore qui reprend, après Piper Laurie, 
le rôle de la mère bigote de l’héroïne 
dans Carrie, la vengeance, signé Kim-
berley Peirce. Et c’est Chloë Grace 
Moretz, 15 ans au moment du tournage, 
qui devient l’adolescente. La star de 
Kick-Ass avait lu le livre et vu le De 
Palma quand elle avait 11 ans, en ca-
chette de ses parents.
Carrie, la vengeance offre son comp-
tant de scènes d’effets spéciaux bien 
ficelés ce qui n’empêche pas Kimber-

ley Peirce (Boys Don’t Cry) de mettre 
l’accent sur la psychologie de l’ado-
lescente. W C.V.

REMAKE

Carrie, nouvelle reine de l’horreur
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« Quand le faux sang m’est tombé 
dessus, j’ai eu l’impression
de prendre un coup de poing. »



* &44'6 76 ')7!9#0+, 0--)70(#6 6, 9(0$$6 8(.(%.6 7! :1"53"3:52 (! 3/":5"3:51 $%M# :&+F?+O DB C $#%DM>O! $%#OBM#! DM !O>F;B# 3!O>F;B# <* +'!1-
" K%O#B $+!!+@B B' F+>!!B :B C0(B $#%DM>O K%M! !B#+ #B()%M#!2- L+'! :+ :>(>OB DB! (+@+!>'! $+#O>F>$+'O! BO DB! !O%F;! D>!$%'>):B!- I%># (%D+:>O2! B' (+@+!>'-

H+#'B# P#%!- 9'OB#O+>'(B'O 8#+'FB J-"-J- = GGA,GEC +KB'MB N?+#:B! DB 6+M::B = <EAEA 4BM>::5.!M#.JB>'B NBDB7/ 8#+'FB- .
#7

*%
5

3(
,2

(
$(

+'
",

&2
(&

3/
,-

2,
&

8,
0)

6+
!'

4(
+/

&'
(1

'2
(9

1'
)



##JEV#155-266-http://m.20minutes.fr/tv/le-rewind/91329-z##JEV#

+5!79< 0/ 65 ,&./3</
(3:!&/ 694!/ " $$;*$);

,8 #% 317' 58 - 0/2'

8,0-&"0+,#'

5(3!#"&"0+,#'

64,4/ #&6+!%4%

!,4 42*(%04,74
!,0)!4 &647
,+# $+!714%# .

28 ■■■High-tech

Christophe Séfrin

I
ls s’immiscent dans nos vies, prêts 
à épier nos moindres gestes. Cer-
tains nous surveillent même durant 

notre sommeil. Il vont jusqu’à stocker 
sur le « cloud » les informations récol-
tées… Eux, ce sont les bracelets 
connectés, ces traqueurs d’activité que 
l’ont voit fleurir autour des poignets.

Se bouger
Une cinquantaine de marques occu-
pent le terrain, mais cinq se distin-
guent : Fitbit, Nike, Jawbone, Withings 
et Misfit Wearabables. Avec leurs cap-
teurs, ces bracelets sont capables de 
compter le nombre de nos pas, la 
quantité de calories brûlées, voire de 
mesurer la qualité de notre sommeil 
ou notre pouls. Ils peuvent faire office 
de montre et de réveil. Et on se les 
arrache. Selon nos informations, le 
chiffre d’affaires de Fitbit au 3e tri-
mestre 2013 dépasserait celui de l’an-
née 2012 tout entière…
A la base, un concept simple : nous 
stimuler. Tout bracelet connecté fonc-
tionne avec un système d’objectifs. 
Deux écoles s’opposent : il y a les bra-

celets avec lesquels on se fixe un 
nombre de points à atteindre (le Nike 
+ Fuel Band SE ou le Shine de Misfit 
Wearables). Des algorithmes évaluent 
nos efforts et de les quantifient en 
points. Autre philosophie : l’utilisateur 
fixe le nombre de pas qu’il espère ef-
fectuer chaque jour. L’Organisation 
mondiale de la santé l’a d’ailleurs fixé 
à 10 000 pour se maintenir en forme. 
C’est ainsi que fonctionnent les bra-
celets/capteurs Flex de Fitbit, Up de 
Jawbone ou Pulse de Withings.
Ces données sont synchronisables 
grâce à des applications. Attention, 
certains bracelets, comme le Nike +, 
ne fonctionnent qu’avec les iPhone. On 
retrouve ensuite l’historique des acti-
vités, avec des courbes savantes, voire 
des invitations à bouger plus. On peut 
même partager ses données, l’aspect 
communautaire jouant à plein pour se 
challenger. Selon Ricky Engelberg, 
directeur de l’innovation chez Nike 
Digital, « plus l’utilisateur du bracelet 
Nike + FuelBand possède d’amis qui 
partagent son activité, plus il cumule 
de points. » W 

Compter de 99 à 139 €. Contrainte : la relative 
fragilité et la nécessité de les recharger. 

TENDANCE Les capteurs d’activité se développent

La santé s’affiche
au poignet
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Le bracelet envoie les données de l’utilisateur à une application dédiée.

Le Rewind
L’émission
qui revient sur 
les faits insolites
du jour.

www.20minutes.fr/tv/le-rewind
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Esprits criminels
« Meurtres préventifs ». 
(USA, 2013). Avec Jeanne 
Tripplehorn, Shemar 
Moore.
Trois hommes sont assas-
sinés dans l’Illinois, à l’en-
droit où Morgan a grandi. 
L’équipe se rend sur place.

La Famille Katz
« Sentiments mitigés ». 
(Fr., 2013). Avec Julie 
Depardieu, Serge Hazana-
vicius, Catherine Jacob.
Lisette est désormais bien 
installée dans le bureau de 
Leny et elle n’hésite pas à 
lui mener la vie dure. 

Des racines 
et des ailes
Présenté par Patrick de 
Carolis. « Budapest, au fil 
du Danube ». 
Pour cette émission consa-
crée au Danube, Patrick de 
Carolis installe son plateau à 
Budapest, en Hongrie. 

Ted
·· Comédie de Seth 
MacFarlane (USA, 2012). 
1h45. Avec Mark Wahl-
berg, Mila Kunis.
Un homme vit avec son ours 
en peluche, venu à la vie par 
magie. Cet animal perturbe 
le quotidien de son maître.

Le Rêve de 
Cassandre
·· Drame de Woody 
Allen (G.-B.-USA, 2007). 
1h45. Avec Ewan McGre-
gor, Colin Farrell.
Deux frères endettés doivent 
éliminer un homme pour 
apurer leurs créances.

Ice Show
Présenté par Stéphane 
Rotenberg.
La semaine dernière  , Sarah 
Abitbol a fait un choix et a 
décidé de garder Norbert 
Tarayre, aux dépens de 
Clara Morgane, première 
candidate éliminée.

20.50   Série 20.45   Série 20.45   Magazine 20.55   Film 20.50   Film 20.50   Jeu

21.40   Esprits criminels
Série (2 épisodes).

23.25   Dr House
Série (4 épisodes).

21.30   La Famille Katz
Série.

22.20   Un jour, un destin
Magazine.

22.45   Grand Soir 3
Magazine.

23.10   Pièces à conviction
Magazine.

22.40   Jour de foot
Magazine.

00.00   Hold-Up
·· Thriller.

22.35   L’Europe des 
écrivains
Documentaire.

23.30   Mother ···

23.15   Ice After Show
Divertissement.

00.20   Anne Roumanoff
Spectacle.

20.45 Ripoux 3
Comédie (Fr., 2003). Avec 
Philippe Noiret. Un ancien 
policier perd un sac plein 
de billets, propriété de la 
mafia chinoise. 
22.30 Les Autres Thriller.

20.35 La Maison France 5
Magazine. Présenté par 
Stéphane Thebaut. « Le 
style Art déco ». « Ces peti-
tes bêtes qui nous empoi-
sonnent la vie »... 
21.25 Silence, ça pousse !

20.50 Enquêtes criminelles
Magazine. Présenté par 
Sidonie Bonnec. « Affaire 
Simone Lomoro : la ven-
geance d’une mère de 
famille ».
22.55 Enquêtes criminelles

20.50 Unités d’élite
Policier (USA, 2012). Avec 
50 Cent, Robert De Niro. 
Le fils d’un officier de 
police, mort en service, 
décide de prendre la relève. 
22.40 Cold Fusion

20.55 La nouvelle 
génération chante 
Goldman
Divertissement. Les hits de 
Jean-Jacques Goldman. 
23.05 Céline Dion en 
chanson Divertissement.

20.50 En quête d’actualité
Magazine. Présenté par Guy 
Lagache. « Repas de Noël : 
jusqu’où vont-ils pour cas-
ser les prix ? »
22.50   En quête d’actualité
Magazine.

En vidéo, un extrait du « Zap télé » 



A 39 ans, Kate Moss est toujours au 
top. La mode britannique a célébré 
lundi ses 25 ans de carrière, au mo-
ment où Playboy a choisi de fêter ses 
60 ans en consacrant sa une à « la 
Brindille » en « bunny », panoplie em-
blématique du magazine de charme 
créé par Hugh Hefner en 1953.

Le couturier américain Marc Jacobs a 
remis au top model un prix spécial 
lundi lors de la cérémonie des British 
Fashion Awards 2013 au Coliseum de 
Londres. Le Conseil britannique de la 
mode a qualifié Kate Moss de per-
sonne « intrépide et intuitive », et a 
salué « sa puissante éthique de tra-
vail ». La créatrice Donatella Versace 
a souligné « l’énergie, le charme et 
l’esprit » du top model et s’est excla-
mée : « Je t’aime, Kate ! »
Auparavant, les photographes Mert et 
Marcus avaient dévoilé sur leur 
compte Instagram quelques clichés du 
dossier de 18 pages consacré à la Bri-
tannique dans le numéro de janvier/

février du magazine Playboy.
Une couverture historique pour la man-
nequin qui en compte déjà plus de 300 
à son actif. « L’édition anniversaire de 
Playboy est un témoignage de soixante 
années de femmes superbes, avec une 
distinction pour le bon goût, l’émanci-
pation sexuelle, la fiction innovatrice et 
le journalisme qui change le monde », 
a déclaré Jimmy Jellinek, directeur 
éditorial du magazine. W A.D.

MAGAZINE

« Playboy » fête Kate Moss

« Je t’aime, Kate ! »
Donatella Versace
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Le numéro spécial anniversaire.
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Annabelle Laurent

O n ne choisit pas sa famille. 
France 2, si. Pour remplacer 
les Lepic et les Bouley avant 

leur retour l’année prochaine, « La 
famille Katz » a débarqué le mercredi 
à 20 h 45 et séduit 3,3 millions de té-
léspectateurs. Une famille juive pro-
priétaire d’une société d’équipements 
de sécurité qui, un 24 décembre, à la 
mort du père en habit de père Noël 
dans les bras d’une prostituée, se ré-
vèle plus grande et envahissante 
qu’elle ne l’était déjà : les enfants Théa 
et Lenny héritent d’une belle-mère 
cachée, odieuse (Catherine Jacob) et 
d’une demi-sœur japonaise. 20 Mi-

nutes a rencontré l’équipe au Festival 
de la fiction télé de La Rochelle. 

V  La fille : Julie Depardieu. Céliba-
taire fantasque qui s’est crue stérile 
avant de tomber enceinte, psy à Pôle 
emploi car elle a refusé de travailler 

dans l’entreprise familiale, Théa est la 
dissidente de la famille. Plus que ne 
l’est Julie Depardieu dans la sienne, 
confie la comédienne : « Le personnage 
me parle beaucoup, mais quelque part, 
je ne suis pas du tout comme elle. Dans 
ma famille, je ne parlais pas trop. » 
Quant à son rôle de psy, il lui a « semblé 
assez familier ». « J’ai essayé de me 
souvenir de mes propres consultations. 
Quand la seule réaction de la dame est 
de lever les yeux au ciel, ou de prendre 
une grande inspiration… ! »
V  Le frère : Serge Hazanavicius. 
A la tête de la société familiale, hypo-
condriaque, il est le père de trois en-
fants, dont un muet obèse, et de deux 
jumeaux à la perfection terrifiante. 
« Quand j’ai lu le scénario, il était 
comme quelqu’un de ma famille. A 
part Lenny et Théa, les personnages 
sont très stéréotypés, ce qui donne 
une série chorale avec un humour 
très juif new-yorkais qui me parle 
beaucoup. » W 

TÉLÉVISION Julie Depardieu et Serge Hazanavicius sont les héros de la comédie familiale de France 2

Dans la famille 
Katz, je demande
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Serge Hazanavicius et Julie Depardieu, frère et sœur d’une famille déjantée.

Deux scénaristes convaincus
Thalia Rebinsky, 34 ans, s’est inspirée de sa propre fratrie pour imaginer 

Lenny et Théa, avec l’envie de décrire des relations « à la fois proches et 

toxiques » et de poser la question du déterminisme familial, quand « on est 

élevés pareil mais qu’on a rien à voir : il est de droite, je suis de gauche, 

pourquoi ? ». Une histoire personnelle que s’est approprié le coscénariste 

Alain Robillard convaincu que « l’intimité, ça parle à tout le monde ». 

Après s’être expliqué sur ses propos 
dans Le Journal du Dimanche au sujet 
de ses fins de mois difficiles, alors qu’il 
a indiqué gagner 25 000 € par mois, 
l’animateur a tourné la situation à son 
avantage lundi soir en an-

n o n ç a n t 
qu’il allit 

lancé un 

jeu dans son émission « Touche pas à 
mon poste ». Dès le mois de janvier, un 
défi sera lancé chaque semaine et les 
gains seront reversés à un téléspecta-
teur qui a du mal à joindre les deux 

bouts. W 

A.G.

POLÉMIQUE

Cyril Hanouna lance une cagnotte



MOTS FLÉCHÉS N°2688 Force 4

SUDOKU N°1857

 9 4 6     5 
      7 8  
 7 2    5 4 1 3
 8 6 5 4  1   2
   4    9  
 3   5  6 1 4 8
 6 5 7 8    2 9
   3 6     
  1     6 8 

Facile
En partant des chiffres déjà 
inscrits, remplissez la grille 
de manière que chaque ligne, 
chaque colonne et chaque 
carré de 3 par 3 contienne 
une seule fois tous 
les chiffres de 1 à 9

Solution du sudoku n° 1856

 9 8 4 2 1 3 6 5 7
 1 5 2 6 7 4 9 8 3
 7 3 6 9 5 8 1 4 2
 2 6 1 8 3 5 4 7 9
 8 4 9 7 2 1 5 3 6
 5 7 3 4 9 6 8 2 1
 3 2 8 1 4 9 7 6 5
 6 9 7 5 8 2 3 1 4
 4 1 5 3 6 7 2 9 8
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HOROSCOPE
Bélier du 21 mars au 20 avril
« C’est décidé, je mets les bouchées 

doubles. » En théorie d’accord, en pratique, 
vous semblez avoir plus de mal.

Taureau du 21 avril au 21 mai
Il est trop tard pour vous retourner 

sur votre passé. Oubliez les regrets 
et essayez d’aller de l’avant.

Gémeaux du 22 mai au 21 juin
« Ouvre-moi ta porte, toi qui as 

la clé. » C’est le message que vous lancez 
à votre entourage. Besoin d’aide ?

Cancer du 22 juin au 22 juillet
Vous n’avez pas votre langue 

dans votre poche, c’est le moins 
que l’on puisse dire. Il faut s’y faire.

Lion du 23 juillet au 23 août
Il y a de l’orage dans l’air, 

particulièrement dans vos affaires. 
Mais vous aimez les combats. N’est-ce pas ?

Vierge du 24 août au 23 septembre
Quelqu’un exerce une mauvaise 

influence sur vous. C’est du moins 
ce que prétendent certains de vos proches.

 Balance du 24 sept. au 23 octobre
Tout va pour le mieux dans le meilleur 

des mondes. Les astres vous réservent 
de belles surprises. Chouette !

Scorpion du 24 oct. au 22 nov.
Vous filez au grand galop 

pour atteindre des objectifs que vous vous 
êtes mis en devoir d’atteindre.

Sagittaire du 23 nov. au 21 déc.
Discrétion oblige, vous recueillez 

les confidences de l’un de vos proches. 
Votre soutien lui est précieux.

Capricorne du 22 déc. au 20 janv.
Vous remettez tout à plat 

avec certains membres de votre entourage, 
pour mieux dissiper les malentendus.

 Verseau du 21 janvier au 18 février
Vous vous posez pas mal de questions 

sur votre avenir. Pourquoi vous torturer 
inutilement les méninges ?

 Poissons du 19 février au 20 mars
Votre sens de la communication 

vous permet de convaincre facilement 
vos interlocuteurs. Un talent incroyable !
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FOOTBALL
L’Italie veut deux temps morts au Mondial
La Fédération italienne va demander que soient mis 
en place deux temps morts par match lors du Mondial 
au Brésil, en raison de la chaleur et de l’humidité.

Belounis compte attaquer le frère de l’émir
La défense du footballeur Zahir Belounis, qui a été 
retenu un an au Qatar, a annoncé mardi son intention 
de porter plainte contre le frère de l’émir, une façon 
de porter au plus haut niveau la polémique 
sur le parrainage des étrangers dans le Golfe.
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A Lille, François Launay

C ’est un mur, un obstacle infran-
chissable sur lequel se sont 
déjà cassées les dents qua-

torze équipes de Ligue 1. Imbattable 
depuis 1 035 minutes, deuxième série 
de l’histoire du championnat, le gar-
dien lillois Vincent Enyeama a une 
nouvelle fois été énorme mardi soir 
face à Marseille (1-0). Sans lui, le Losc 
ne se serait jamais imposé face à l’OM 
sur lequel le club nordiste, deuxième 
de Ligue 1, compte désormais 9 points 
d’avance.

Son surnom est Jésus
« Ce sont toujours les mêmes com-
mentaires à faire après ses matchs : 
il a encore fait des superbes arrêts », 
se lamente Benoît Cheyrou, le milieu 
de terrain marseillais. Surnommé 
Jésus par ses coéquipiers, Enyeama a 
encore marché sur l’eau dans ce choc 
de Ligue 1 dominé par l’OM en deu-
xième période. André-Pierre Gignac à 
trois reprises (23e, 53e, 63e) ou encore 
Thauvin (63e) se sont heurtés à la mu-

raille nordiste. « C’est un très grand 
gardien. Il a encore été exceptionnel. 
J’espère qu’il va continuer », lâche, 
admiratif, le milieu lillois Marvin Mar-
tin. Il faut dire qu’à lui seul, le gardien 
a assuré le spectacle de son équipe 

toujours aussi timide offensivement. 
Hormis un coup franc de Rodelin (5e), 
le Losc n’a pas eu grand-chose à se 
mettre sous la dent. Si le club nordiste 
aurait dû obtenir un penalty après une 
faute de Mandanda sur Roux (67e), il a 
une nouvelle fois réussi à faire pen-
cher la balance du bon côté grâce une 
tête décroisée de Roux à la dernière 
minute. C’est la septième fois cette 
saison que Lille s’impose 1-0. Tout 
sauf un hasard, « Il faut apprécier ce 
qu’on fait. Personne, même nous, ne 
s’attendait à nous voir là en début de 
saison. On n’a pas volé ces points », 
résume Florent Balmont, milieu de 
terrain d’un Losc plus que jamais ins-
tallé sur le podium de la Ligue 1. W 

Le Lillois Vincent Enyeama.

FOOTBALL Grâce à son gardien, Lille a battu Marseille (1-0) mardi soir

Enyeama dégoûte l’OM
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Mathieu Valbuena
Sorti sur blessure à la 70e minute, 
le milieu de terrain marseillais 
souffre d’une luxation de la 
clavicule. Il devrait être absent des 
terrains pour une durée comprise 
entre quatre et six semaines. 

Il était attendu au tournant. Cible des 
supporters lillois depuis sa grève et 
son départ du club nordiste début sep-
tembre, Florian Thauvin a reçu un 
accueil très spécial. Si l’enfer annoncé 
n’a pas eu lieu, l’attaquant marseillais 
a été sifflé et insulté toute la rencontre 
par le public du stade Pierre-Mauroy. 
« Je m’y attendais, c’est le jeu et ça ne 
m’a pas posé de souci particulier. J’ai 
quand même pu faire mon match », a 
lâché le joueur après la rencontre. 
Mais celui qui restait sur une série de 
quatre buts et deux passes décisives 
n’a pas brillé dans le Nord. Hormis une 

frappe repoussée par Enyeama (63e), 
Thauvin aura été plutôt discret. La 
faute à un marquage très serré de ses 
anciens coéquipiers. « J’ai reçu pas 
mal de coups et de semelles mais ça 
fait partie du jeu », a poursuivi un at-
taquant pas du tout déstabilisé par 
l’accueil musclé reçu lundi soir à l’aé-
roport de Lille. « Si les gens n’ont pas 
d’autre préoccupation que de faire ça, 
c’est leur problème. Peu importe les 
conditions, je suis un jeune joueur, 
j’apprends et tout ça me fait grandir » 
a conclu un attaquant de 21 ans déjà 
sûr de sa force. W F.L.

Thauvin en toute discrétion

EN LIGUE 1
16e JOURNÉE
Mardi : Lille-Marseille (1-0), Nantes-
Valenciennes (2-1), Nice-Monaco (0-3)
Mercredi : Ajaccio-Bastia, Guingamp-
Bordeaux, Montpellier-Lorient, Rennes-Saint-
Etienne, Sochaux-Reims, Evian TG-Paris
Jeudi : Lyon-Toulouse

CLASSEMENT
Pts Diff.

1 Paris 37 +26
2 Lille 36 +14
3 Monaco 35 +16
4 Marseille 27 +8
5 Nantes 26 +8
6 Saint-Etienne 24 +6
7 Guingamp 22 +3
8 Bastia 22 -2
9 Bordeaux 21 +3

10 Lyon 19 -1
11 Reims 19 -4
12 Toulouse 19 -5
13 Rennes 18 +1
14 Lorient 17 -5
15 Nice 17 -9
16 Evian TG 16 -12
17 Montpellier 15 -3
18 Valenciennes 10 -11
19 Ajaccio 8 -16
20 Sochaux 8 -17
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Un mercato et ça repart
Le marché hivernal peut être une solution pour ces formations souvent en 
manque de talents individuels. « Au mercato, en 2009, on nous propose plus 
de joueurs que d’habitude vu notre situation, raconte Francis Decourrière. Il 
faut faire le tri et ne pas se tromper sur les postes. On a recruté Darcheville, 
qu’Antoine [Kombouaré] connaissait. Il nous a apporté cette hargne  
sur le terrain mais aussi dans le vestiaire où il nous a fait du bien. »

Marc Nouaux

R evenir de nulle part, c’est tou-
jours possible en Ligue 1. 
Même quand on n’a que 

15 points à la trêve. Ironie du sort, Va-
lenciennes (2009), Ajaccio (2005 et 
2012) et Sochaux (2008 et 2009), tous 
trois au fond de la classe, ont déjà 
réussi des renversements de situation 
inespérés. Francis Gillot, entraîneur 
de Sochaux entre 2008 et 2011, se sou-
vient. « J’ai vécu des situations aussi 
périlleuses avec 16 points à la trêve, 
raconte l’actuel coach bordelais. On 
n’avait jamais perdu deux fois de suite, 
donc ça aide pour se maintenir. L’an-
née suivante, on avait 14 points à la 
trêve, et, pareil, on n’a jamais perdu 
deux fois de suite sur les matchs re-
tours… Mais c’était chaud, on s’est 
sauvé sur les derniers matchs. »
Existe-t-il une méthode et un discours 
miracle pour s’en sortir ? « La recette, 
c’est cet état d’esprit de guerrier, l’en-

vie de mouiller le maillot, explique 
Francis Decourrière, président de Va-
lenciennes en 2009. Bien sûr qu’il faut 
quelques joueurs de talent. Nous, on 
avait Audel, Pujol ou Danic qui nous 
faisaient du bien. »

Gillot croit en VA
Faut-il également changer de coach 
pour créer un choc psychologique ? 
Les trois clubs concernés s’y sont déjà 
essayés. « Ce n’est pas un bon plan, 
fait remarquer Decourrière. Ça ne sert 
à rien de trop tirer sur l’ambulance. 
Nous, on a préféré encadrer le coach 
et faire bloc avec Antoine [Kom-
bouaré]. » L’objectif restant d’obtenir 
le nombre de points suffisants d’ici à 
la trêve hivernale. « S’ils n’en pren-
nent pas 6 ou 7 sur les quatre derniers 
matchs, ça va être très compliqué pour 
eux », estime Gillot, qui fait un pronos-
tic : « Valenciennes, je pense qu’ils ont 
un potentiel supérieur, ils peuvent s’en 
sortir mieux que les deux autres. » W 

footbAll Valenciennes, Ajaccio et Sochaux sont au fond du classement de la Ligue 1

touchés mais pas 
encore coulés
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Les Sochaliens ont pris une raclée samedi dernier à Toulouse (5-1).

A force de dénoncer les incohérences 
du classement Fifa, Didier Des-
champs a peut-être été entendu par 
la commission d’organisation de la 
Coupe du monde. A trois jours du ti-
rage au sort de la phase de groupe, la 
Fifa a livré mardi une nouvelle qui de-
vrait ravir le sélectionneur français : 
le classement Fifa de l’équipe de 
France, dernier pays européen avant 
les barrages de novembre, ne sera pas 
pris en compte pour déterminer quelle 
équipe européenne du pot 4 sera re-
versée dans le pot 2 (elles sont neuf 
actuellement pour huit places). Un 
tirage au sort parmi ces neuf équipes 
sera effectué vendredi.
La France, qui a donc désormais une 
chance sur neuf de tomber dans le 
pot 2, affronterait alors une équipe 
européenne du pot 4 et éviterait les 
« petites formations » du pot 2. En re-
vanche, dans ce cas de figure, elle 
aurait aussi l’assurance d’hériter 
d’une tête de série sud-américaine.
Si la France était dans ce pot 2, elle 
pourrait à titre d’exemple être oppo-
sée au Brésil, au Mexique et à l’Angle-
terre ou au Portugal, ce qui ne serait 
pas une sinécure. Un tirage plus clé-

ment lui réserverait comme adver-
saires l’Uruguay, le Honduras et la 
Bosnie. Autre cas de figure : les Bleus 
sont reversés dans le pot 4. Le tirage 
le pus inquiétant serait alors de tom-
ber sur le Brésil, le Ghana et le 
Mexique. A l’inverse, l’équipe de 
France serait certainement très heu-
reuse si elle avait à affronter la Suisse, 
l’Equateur et le Honduras. W  R. S.

footbAll

les bleus ne sont pas malheureux
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Le président de la Fifa, Sepp Blatter.
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cycliSme
Les coureurs autour  
de l’Arc de triomphe
Le Tour de France 2014 a 
obtenu le feu vert préfectoral 
pour faire le tour de l’Arc de 
triomphe lors de sa dernière 
étape, comme en 2013.  
Le circuit de l’arrivée sur  
les Champs-Elysées sera 
donc le même que pour la 
100e édition en juillet dernier.

rugby
Phillips vite titulaire ?
Le demi de mêlée Mike 
Phillips, dont le transfert de 
Bayonne au Racing-Métro 
vient d’être officialisé, pourra 
affronter les Harlequins ce 
week-end en Coupe d’Europe 
après avoir été inscrit pour la 
compétition. Phillips pourrait 
être associé à l’ouvreur 
Jonathan Sexton, avec lequel 
il formait la charnière des 
Lions britanniques et irlandais 
en juin et juillet derniers.

secondes20

On ne change pas une équipe qui 
gagne, sauf quand il y a « quelques 
bobos de footballeur » parmi ses 
joueurs. En conférence de presse, 
Laurent Blanc a promis « certains 
changements » dans son équipe de 
départ pour affronter Evian mercredi. 
« Beaucoup ? Pas beaucoup ? A l’heure 
actuelle, je ne peux pas vous dire, 
poursuit le coach du PSG. On va voir 

comment s’entraînent les trois ou 
quatre joueurs incertains pour savoir 
s’ils sont disponibles ou non. » La ré-
ponse est tombée mardi soir : Thiago 
Motta, Maxwell et Alex, légèrement 
touchés ou fatigués après le match 
face à Lyon, seront absents.
Interrogé par ailleurs sur la série de 
matchs sans défaite du PSG, qui pour-
rait être portée à 37 mercredis soirs 

et ainsi égaler le record du club, Blanc 
a répondu : « Franchement, en signant 
ici, je ne savais même pas qu’il y avait 
un tel record… Ça vous intéresse 
beaucoup plus [les médias] que nous. 
Moi, je n’en parle jamais et les joueurs 
entre eux ont d’autres sujets de 
conversation que celui-ci. Sans l’idée 
de ce record-là, j’espère qu’on aurait 
la même concentration. » W  B. V.

Blanc n’en fait pas du tout une obsession

Il y a six mois, l’enquête avait fait 
grand bruit. Selon Europol, 
680 matchs ont été truqués entre 2008 
et 2011. Et depuis ? « Au moins 50 
matchs ont été détectés », selon Marc 
Tarabella (président du groupe PS à 
Bruxelles), qui dévoilera mercredi de-
vant le Parlement européen les der-
nières données sur ce phénomène qui 
gangrène le foot. « C’est aussi bien sur 
des matchs de Ligue Europa que de 
Ligue des champions ou de champion-
nat… Que ce soit en Espagne, en An-
gleterre, et même sur le foot fémi-
nin », raconte Marc Tarabella.
Pour améliorer la situation, le parle-
mentaire veut la mettre la pression 
sur la Fifa. « Elle fait de beaux dis-
cours, mais n’agit pas toujours, dé-
plore le Belge. Il y a une réticence à 
réprimer la fraude. Il y a des fédéra-
tions sportives qui sont plus proac-
tives. Là, il n’y a pas vraiment de réac-
tion. Si on est interdit de match dans 
son pays parce qu’on a triché, qu’on le 
soit aussi à l’étranger. » W  A. M.

football

les matchs 
truqués ne se 
sont pas arrêtés Bertrand Volpilhac

c e PSG est-il l’équipe de tous 
les records ? Face à Evian, 
mercredi, Paris peut égaler la 

série de 37 matchs sans défaite établie 
il y a vingt ans par la génération Weah. 
Tour d’horizon, avec des témoins de 
l’époque, des records que les Pari-
siens peuvent essayer de battre.

V  celui qu’ils vont (probablement) 
battre : le record du club de 
matchs sans défaite (37). Le match 
à Evian pourrait être synonyme d’une 
jolie ligne dans le livre des records 
parisiens. Le PSG 2013-2014 pourrait 
égaler son homologue de 1993-1994, 
à l’époque des Weah, Ginola, Lama, 
Valdo, etc. Et le battre dès samedi, lors 

de la réception de Sochaux.
L’avis de Patrick Colleter (défenseur 
du PSG en 1993-94) : « On était sûr de 
nos forces, comme le PSG d’au-
jourd’hui, mais c’était moins facile. Je 
ne vois pas quelle équipe est capable 
de les battre aujourd’hui. »
V  celui qu’ils peuvent (peut-être) 
battre : le record de victoire en 
une saison de ligue 1 (26). Le re-
cord de 26 victoires en une saison de 
L1, codétenu par le grand Reims 
(1959-1960), Monaco (1960-1961) et 
Nantes (1965-66 et 79-80) est à portée 
de ce PSG. A condition donc de rem-
porter 15 de leurs 23 dernières ren-
contres. Compliqué.
L’avis de Gilles Rampillon (milieu of-
fensif de Nantes en 1980) : « On était 
à l’apogée d’une génération de joueurs 
qui étaient ensemble depuis plusieurs 
saisons. Paris a une forme de sérénité, 
de contrôle dans le jeu… Je pense 

qu’ils peuvent battre ce record, mais 
il reste encore du chemin (rires) ! »
V  celui qu’ils ne battront (proba-
blement) pas : le record de buts 
en une saison de ligue 1 (118). 
Avec ses 34 buts en 15 matchs (une 
moyenne de 2,2 par rencontre), le 
champion de France est bien loin des 
118 en une saison du Racing Club de 

Paris, en 1959-60 (3,1 par match).
L’avis de Jean Taillandier (gardien du 
Racing Club de Paris en 1959-1960) : 
« A l’époque, on jouait toujours l’at-
taque, la défense était quelque chose 
de secondaire, car les gens venaient 
voir un spectacle.  Cette année-là, on 
avait Thadée Cisowski qui avait 27 buts, 
c’était un peu notre Ibrahimovic. » W 

football Le PSG réussit une saison exceptionnelle pour l’instant

Paris sur la piste des records

«Je ne vois pas qui 
est capable de les 
battre aujourd’hui. » 

Patrick colleter
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Ibrahimovic et Cavani sont les meilleurs buteurs de la Ligue 1.



VENTE FLASH
JUSTE AVANT NOËL !!

baskets, chemises, bagages, polos, jeans, pantalons, sacs, pulls, sweats, blousons, parfums, chaussures, etc ...

5 JOURS SEULEMENT !!!
Mercredi 4, Jeudi 5, Vendredi 6, Samedi 7
et dimanche 8 décembre 2013 inclus
de 8h à 20h sans interruption !

PLUS DE 90 GRANDES MARQUES
DIESEL, MARSHALL ORIGINAL, PEPE JEANS,
LE COQ SPORTIF, NY YANKEES, AZZARO,

DOCKERS, CALVIN KLEIN, VANS, CHEVIGNON,
KOOKAÏ, REDSKINS, ADIDAS, REEBOK,
CONVERSE, MEXX, NIKE, ETC ...

PLUS DE 120 000 PIÈCES !!!
HOMME FEMME ET ENFANT
De 1v à 39v maximum !!!
INCROYABLE MAIS VRAI !!

CARTE BLEUE ACCEPTÉE
100, rue La Fayette - 75010 Paris - Métro Poissonnière Ligne 7

Infos : 06 63 33 00 20 - RCS 512 245 044

NOUVEAU :renouvellement des stockS CHAQUE JOUR !
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